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EDITORIAL
Quel beau patrimoine immobilier nous avons ! Deux magnifiques cabanes dans 
les Alpes : Bertol, sise au milieu de sommets prestigieux et idéalement placée 
pour une randonnée glacière sur Zermatt; Saleinaz, positionnée dans un cirque 
alpin très sauvage et peu connue. Trois cabanes dans le Jura ayant chacune leur 
charme : Perrenoud avec sa plus belle vue du monde (dixit notre présidente 
et ce que nous approuvons), La Menée, isolée dans les sapins ou Les Alises, si 
proche de Neuchâtel mais déjà au vert ! Et n’oublions pas notre appartement 
d’Arolla, Panorama, qui offre l'été, de jolies randonnées en moyenne mon-
tagne et l'hiver, le ski de piste en famille. 

Avec une actualité qui parle de réchauffement climatique et de mobilité douce, 
ces cabanes sont accessibles en quelques minutes ou quelques heures, en 
transports publics, avec à la clé un dépaysement assuré.

Ce patrimoine a besoin de vous ! Par vos séjours réguliers, vous donnez au club 
une raison de le conserver. La maintenance de ces biens immobiliers nécessite 
des moyens financiers, mais également et surtout un engagement important 
des préposés aux cabanes et des gardiens que je tiens à remercier.

Lors de notre dernière assemblée générale de printemps en mai dernier, les 
membres présents ont accepté pratiquement à l’unanimité le grand projet de 
rénovation de la cabane Perrenoud ainsi que son financement. Le comité ainsi 
que les commissions cabanes, financement et rénovation vous remercient pour 
la confiance témoignée. Suite à ce plébiscite, nous pouvons poursuivre les 
démarches de demande de permis et ensuite entreprendre les travaux afin de 
fêter dignement les 100 ans de Perrenoud en 2021. Cependant la recherche 
de fonds n’est pas terminée.

La pérennité de ce patrimoine immobilier au sein de notre section, transmis de 
génération en génération, ne peut se concevoir qu’à travers l’engagement de 
nos membres et de ses ambassadeurs. Nos cabanes ont besoin de vous !

Cyrille Fama 
Président de la Commission des cabanes
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VIE DU CLUB
Rencontre amicale à la 

cabane Perrenoud

Lundi 1er juillet 2019 dès 18h

La présidente vous donne rendez-vous pour une rencontre ami-
cale. L’apéritif sera offert par la section, et le pique-nique tiré du 
sac.

Conférence - préavis

Lundi 2 septembre 2019 à 19h30 
"Des glaciers et des hommes" Philippe Curdy

Fête des vendanges

La Fête des vendanges aura lieu du 27 au 29 septembre 2019. 
La commission des récréations tiendra comme chaque année 
le stand du CAS-NE. Réservez dès maintenant 2-3 heures pour 
"travailler" sur le stand du CAS. Dès début août vous pourrez 
vous inscrire sur notre site internet. Les badges de la fête des 
vendanges seront disponibles et vendus lors des assemblées ou 
auprès des membres de la commission.

Pour tout renseignement: Thomas Zeller, thzeller@bluemail.ch 
ou 079 813 7611

Gestion des membres

Admissions

Membres individuels:
•	 Bourquin Sandrine
•	 Estoppey Monica (réactivation)
•	 Garonnaire Samuel
•	 Gaudard Adrien (transfert de la section Pilatus)
•	 Hofer Blaise
•	 Houriet Arnaud (réactivation)
•	 Koller Jenny
•	 Lemaire Paul 
•	 Maitre Bénédicte
•	 Perregaux Stephanie

•	 Poulsen Anne-Line
•	 Zdralovic Vildana
Membre OJ:
•	 Berael Melisa
•	 Salvi Donovan 
Membres famille:
•	 Ferrier David, Frascotti Aline, Maé et Noa 
•	 Gaudin Olivier, Joanie et Matthias
•	 Locatelli Lambercier Laurence, Lambercier Chloé et Bastien 
•	 Neuenschwander Laurent
•	 Roulier Denis et Nolan, Thuillard Anne-Laure et Océane

Patrick Berner

PV de l’AG du 6 mai 2019

1. Salutations et ouverture de l’assemblée
Carole Maeder-Milz salue les 80 clubistes présents pour cette 
assemblée de printemps et les remercie d’être si nombreux.

Sont excusés : Catherine Borel, membre d’honneur et ancienne 
présidente, Claudine Munday, membre du comité, Andrew 
Munday, Etienne et Geneviève Uyttebroeck, Malik Fatnassi, Luc 
Anselmo, Monique Girardier et Pascale Burri.

2. Communications du comité
Nous avons appris le décès de Claude Monin, ancien président 
et ancien membre du comité central, qui s’était beaucoup 
engagé entre autres pour la cabane Saleinaz.  Un hommage lui 
sera rendu dans un prochain bulletin. L’assemblée observe un 
moment de silence en sa mémoire.

Le comité félicite nos chefs de courses Jérôme et Caroline Lüthi 
pour la naissance de Tim, ainsi que Samuel et Flurina Burki pour 
l’arrivée de Sephora.

La Commission des courses d’été a concocté un alléchant 
programme et Carole invite nos membres à le découvrir dans 
le dernier bulletin, ainsi que sur le site internet, où se trouve 
toujours une version mise à jour, des sorties étant ajoutées 
régulièrement. La Commission des courses, ainsi que tous les 
organisateurs de courses sont chaleureusement remerciés. 
Le comité en profite pour rappeler que les courses de la section 
sont réservées aux membres, et aux futurs membres qui désirent 
faire une course d’essai. 

Le topo-guide d’escalade Neuchâtel et Nord vaudois tant attendu 
est enfin disponible ! Il a été « verni » en grande pompe à la salle 
d’escalade Asenaline, il propose des voies de tous les niveaux 
avec de belles photos et il est disponible en prêt à la bibliothèque 
de la section et à la BPU.

Suite aux échos reçus de la part de nos membres et à une fré-
quentation en baisse, le comité a mené une réflexion en vue 
d’améliorer l’attractivité de nos assemblées. Les principaux chan-
gements sont les suivants : 

Elles débuteront à 19h30 afin qu’elles ne se terminent pas trop 
tard.

L’assemblée de juillet est supprimée, elle pourra être remplacée 
par une soirée conviviale dans l’une ou l’autre de nos cabanes 
du Jura.

Suite à de nombreuses plaintes concernant la partie administra-
tive jugée trop longue, et étant donné que toutes les informa-
tions importantes concernant la section sont publiées sur le site 
web et dans Ton bulletin, il a été décidé de ne garder cette partie 
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administrative que pour les assemblées générales. 

Jean-Louis Juncker, responsable des conférences, proposera 
donc un programme varié avec quelques nouveautés, que nos 
membres auront le plaisir de découvrir dès septembre. La confé-
rence à 19h30 sera suivie, comme par le passé, d’un moment 
convivial autour d’un verre. En outre, chaque année sera orga-
nisée en début de saison d’été une soirée troc/vente de matériel 
de montagne.

Le comité espère que cette nouvelle formule rencontrera un 
bon accueil et reste bien sûr à l’écoute d’éventuelles remarques. 
Carole remercie Jean-Louis pour son travail et pour le beau pro-
gramme de conférences qu’il nous concocte.

3. Accueil des nouveaux membres (Patrick Berner)
La section a enregistré 29 inscriptions lors de ces deux derniers 
mois dont 3 personnes se présentent ce soir. La présidente leur 
souhaite la bienvenue, ils sont applaudis par l’assemblée. 

4. Nomination des scrutateurs
Dominique Gouzi et Philippe Aubert sont nommés scrutateurs.

5. PV de l’assemblée générale du 5 novembre 2018
Paru dans Ton bulletin 2019/1 le PV est accepté à l’unanimité 
avec remerciements à Claudine pour sa rédaction.

6. Rapport annuel 2018
Le rapport annuel 2018 publié dans le dernier bulletin reflète 
bien la vitalité de la section. Carole constate avec beaucoup de 
satisfaction que la section est dynamique et propose un magni-
fique programme qui rencontre beaucoup de succès. En effet, 
les courses proposées par les commissions des courses d'été et 
d'hiver, les cours de formation et les sorties organisées par les 
différents groupes ont permis un ensemble d'activités sportives 
avec plus de 4000 participations.

Nos cabanes fonctionnent fort bien. Le bel été 2018 a offert une 
magnifique saison à la cabane Saleinaz, mais paradoxalement 
aussi entraîné une baisse de la fréquentation à Bertol. Carole 
profite pour rappeler que tous les visiteurs sont les bienvenus, 
que ce soit à Saleinaz ou Bertol dans les Alpes, dans nos trois 
cabanes du Jura ou dans notre appartement d’Arolla. 

Le grand projet actuel, la rénovation de la Cabane Perrenoud, 
est sur de bons rails grâce aux commissions de financement et 
de rénovation. Notre présidente souligne l’importance de cette 
réalisation pour notre section : c’est une cabane emblématique 
des crêtes du Jura, avec une situation idyllique. Elle est connue 
loin à la ronde et sa rénovation est indispensable pour qu’elle 
puisse continuer à accueillir ses hôtes et ses gardiens dans le 
respect des normes modernes. Carole espère que l’assemblée 
fera bon accueil aux propositions qui seront mises en votation 
un peu plus tard dans la soirée.

Carole remercie toutes les personnes qui, de près ou de loin, de 
manière visible ou dans l’ombre, se sont impliquées de façon 
bénévole pour rendre possible le bon fonctionnement du club. 
Finalement, elle témoigne de son plaisir et sa fierté à présider 
la section, avec un comité qui fonctionne bien, mais elle serait 
heureuse de trouver une vice-présidente ou un vice-président 
pour l’épauler et par la suite la remplacer dès 2021 à la fin de 
son mandat.

Elle remercie chacune et chacun ainsi que les membres du 
comité. 

7. Comptes 2018
Jean Messerli, caissier de la section présente les comptes (parus 
dans Ton bulletin 2019/3). Il se dit heureux, les comptes sont 
bénéficiaires. Cyrille Fama, responsable des cabanes, présente 
les dépenses à Bertol. Suite à une question, Jean rappelle que le 
fonds Clerc est utilisable uniquement dans les cabanes des Alpes 
Saleinaz et Bertol. Il est remercié par Carole pour son travail tout 
au long de l’année.

8. Rapport des vérificateurs de compte
Grégoire Veber et Andrew Munday ont pu vérifier la bonne 
tenue des comptes et attestent que les comptes sont conformes 
aux pièces fournies. Ils demandent à l’assemblée de donner 
décharge au caissier. Carole remercie les deux vérificateurs. 

9. Approbation du rapport et des comptes
Le rapport et les comptes sont approuvés par applaudissements 
et décharge est faite au comité. Carole remercie, au nom du 
comité, l’assemblée pour sa confiance.

10. Nomination des vérificateurs de comptes
Andrew Munday et Catherine Abplanalp assureront la vérifica-
tion des comptes 2019, et Katy Hélary est nommée suppléante.

11. Nomination de délégués à l’AD
L’assemblée des délégués aura lieu le 15 juin à Lugano. Le comité 
propose Adrien Ruchti, Marie-Claude Borel et notre présidente, 
Carole Maeder-Milz. L’assemblée accepte cette nomination.

12. Rénovation Cabane Perrenoud validation du projet

Cyrille Fama remercie Jacques Isely et son équipe pour leur tra-
vail de recherche de fonds. A ce jour, il reste moins de 150'000 
CHF à trouver. Les sommes reçues par les membres ainsi que par 
les PME sont moins élevés qu’espérées.

Le comité, la commission des cabanes, la commission de finan-
cement et la commission de rénovation proposent en votation la 
variante la plus complète à 680'000 CHF 

Ce budget est basé sur les devis établis par l’architecte ainsi que 
par les différents artisans sollicités pour le projet. La commission 
de rénovation se fera un honneur de le respecter dans la mesure 
du possible. 

Les travaux comportent 4 domaines :
•	Sécurité : améliorer la sortie de secours.
•	Hygiène : la création d’une nouvelle zone WC/lavabo répon-

dant aux besoins actuels et aux normes   légales.
•	Energie : Il est prévu de changer les fenêtres, mettre un poêle 

pour chauffer et d’améliorer l’approvisionnement en élec-
tricité.

•	Capacité d’accueil  : elle sera légèrement augmentée avec la 
création d’un dortoir séparé destiné aux gardiens ou aux 
enseignants. L’extension sera harmonieuse en s’intégrant 
au bâtiment existant.

Suite à une question, il est précisé que la philosophie de la 
cabane ainsi que son accès ne seront pas changés. Plusieurs 
questions sont posées, notamment concernant le financement  
et les subventions.  Daniel Huguenin trouve le terme « ligne de 
crédit » peu clair et propose de le remplacer par « prêt interne », 
comme mentionné dans le bulletin, ce qui est plus clair. Le bon 
état des finances de notre section permet ce prêt.

Un membre soulève l’importance de penser aux générations 
futures en acceptant ce projet. 

Au vote, l’assemblée accepte la variante 3 devisée à 680'000 CHF 
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à l’unanimité moins une opposition et une abstention.

13. Rénovation Cabane Perrenoud validation du finance-
ment
Afin de débuter la procédure de demande de permis de 
construire pour 2020, la commission de rénovation sollicite une 
ligne de crédit pour un montant ne dépassant pas 150’000 CHF 

L’assemblée accepte un prêt interne sans intérêt de la section en 
faveur de la rénovation de la Cabane Perrenoud de 150'000 CHF 
à l’unanimité moins une opposition.

Notre présidente remercie l’assemblée pour sa confiance et son 
soutien. Elle remercie également tous les membres des commis-
sions de rénovation et de financement qui fournissent un travail 
extraordinaire. Elle se dit très heureuse de cette décision.

14. Divers 
Adrien : Le prochain cours de sauvetage aura lieu le 28 – 29 sep-
tembre 2019 à Moutier. Les inscriptions sont ouvertes. Ce cours 
reste réservé à des participants avec un minimum d'expérience.

Werner : Il remercie le comité et tous ceux qui participent à la 
vie du CAS. Il constate avec regret que la seule semaine de ran-
donnée proposée en déplacement en transport public n’est pas 
complète. 

Lucie  : Effectivement, si le CAS veut rester cohérent, il devra 
changer ses habitudes de transport. Elle estime que la section 
peut faire mieux.

Carole  : Marianne Fatton et Florence Buchs ont participé aux 
championnats du monde de ski-alpinisme à Villars en mars. 
L’assemblée les félicite pour leurs exploits.

La prochaine assemblée/conférence aura lieu le lundi 2 sep-
tembre à 19h30 à la salle du Faubourg.

L’assemblée de juillet sera remplacée par une soirée à la cabane 
Perrenoud, le lundi 1er juillet dès 18h. La section offrira l’apéritif 
et le pique-nique sera tiré des sacs.

La séance est levée à 21h00. 

               Pour le PV, Barbara Gindraux

Rétrospective OJ 2018 
« Tirelipimpon sur mon Chihuahua »
C’est une belle vidéo, techniquement de haut niveau, que nous a 
présenté l’OJ pour sa rétrospective 2018. A vrai dire, après avoir 
visionné les fesses de Schwarzi lors de la rétrospective 2017, le 
public (certaines personnes du public… !) s’attendait plutôt à voir 
les seins de Sharon Stone ou toute autre star - égalité homme-
femme oblige - ! Mais non… le réalisateur a renoncé au natu-
risme ! Il s’est décidé pour la détente et la rigolade: Carlos dan-
sant accompagné de jolies nymphes dans un décor exotique ! 
Mais, à part les séquences de détente dans la vidéo, nous avons 
eu droit à un panorama étendu des activités ojiennes. Freeride,  
randonnée, escalade, grimpe sur blocs, etc  ! Particulièrement 
intéressantes  les figures acrobatiques – pied-main, compression, 
jeté, enroulé d’épaule, coincement en fissure et autres yaniro – 
effectués sur blocs par quelques grimpeurs  exceptionnels. Mais 
vu qu’on a eu droit uniquement à des photos, allez savoir si ces 
figures ont pu être exécutées jusqu’à leur terme !  A noter aussi 
l’ambiance conviviale et festive qui se dégage des escapades de 
nos ojiens et ojiennes !

Jean-Louis Juncker

Bibliothèque

Adrien Ruchti nous informe que 4 nouveaux ouvrages sont à 
disposition des membres à la droguerie Schneitter à Neuchâtel:

Escalades en Queyras, Pays 
du Viso
Toute les grimpades dans le bassin 
versant du Guil et des vallées ita-
liennes du Mont Viso
Sylvain Pusnel, Guillaume et 
Etienne Vallot. Troisième édition 
2016
150 grandes voies équipées, 15 
falaises et écoles, 4 via ferrata, 
1312 longueurs du 2c au 9a

Plaisir WEST I
Fribourg, Interlaken - Meiringen, 
Susten - Grimsel - Furka
Escalade. Allemand, français et 
anglais
Sandro von Känel, édition Filidor 
2019

Plaisir WEST II
Haute-Savoie, Bas Valais - Vaud, 
Haut Valais
Escalade. Allemand, français et 
anglais
Sandro von Känel, édition Filidor 
2019.

Neuchâtel et Nord vaudois
Nord vaudois, Val-de-Travers, 
Boudry et Rochefort, La Chaux-
de-Fonds et Le Locle, Neuchâtel et 
Val-de-Ruz
Escalade. Français et allemand 
Ch. Mironneau, C. Stern, A. 
Chevallier, Ch. Girardin
Première édition 2019
Explications détaillées dans Ton 
bulletin 2019/3

Salle d'escalade C+ ou quand l'ALFA grimpe avec l'OJ	
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Station de secours de  
La Vue-des-Alpes

Afin de mieux faire connaître la Station de secours 
de la Vue-des-Alpes (ci-après Station de secours), Ton 
bulletin publie ci-dessous des extraits de son rapport 
annuel 2018.

Station de secours
La Station de secours est un service du Secours Alpin 
Suisse (SAS) qui a pour objectif de venir en aide aux per-
sonnes en détresse dans les régions alpines et préalpines 
ou difficilement accessibles de Suisse et des pays voisins. 
Elle dépend des sections Sommartel et Neuchâteloise et déploie 
ses activités dans tout le canton de Neuchâtel. Elle est parta-
gée en 4 groupes: Groupe Littoral, Val-de-Ruz, Val-de-Travers 
et Montagne.

Bilan des activités 2018
Cette année nous a conduits vers de nouveaux terrains d’exer-
cices, et vers la mise en place de quelques changements qui, je 
crois, ont fait progresser la Station de secours vers un objectif 
présent dans toutes les stations  : l’amélioration constante de 
nos compétences et une visibilité toujours plus grande de notre 
entité.

Cours SARO
Nous avons eu la chance d’organiser le cours SARO 
été 2018 dans notre contrée. Cela nous a permis 
de faire découvrir notre région à nos collègues 
sauveteurs de toute la Romandie, mais également 
de tisser des liens entre les sauveteurs et les diffé-
rentes stations. Ces cours sont également toujours 
le lieu idéal pour découvrir et tester du matériel, afin 
d’améliorer nos compétences.

Sauvetage sur les éoliennes
Nous avons été approchés par les entreprises BKW 
et Alpiq pour participer à la mise en place d’un plan 
de sauvetage pour leur parc d’éoliennes respectif. 
Ce projet a été intéressant à mettre en place car ce 
terrain ne nous est pas, au premier abord, familier. 
Cela nous a conduits à tester le dispositif dans les 
deux parcs d’éoliennes se trouvant sur notre secteur, 
Le Mont-Crosin et Le Peuchapatte.

Test d'aptitude
Nous avons mis en place cette année un test d’ap-
titude afin d’évaluer, non seulement les nouveaux 
venus, mais également tous nos sauveteurs déjà en 
fonction. Ce test est effectuée sous la forme d’un 
parcours avec plusieurs objectifs techniques, de 
sécurité, de progression dans différents terrains et 
dans le domaine médical. Ce test est modulable 
selon les participants, ce qui nous permet d’évaluer 
non seulement les pré-requis demandés pour inté-
grer la station mais également le niveau de compé-
tence des sauveteurs afin de déceler d’éventuelles 
lacunes et proposer une formation adaptée pour les 
combler. Ce test n’étant pas éliminatoire/sommatif 
(sauf exception) il nous permet surtout de classer 
nos sauveteurs dans les catégories (I,II,III) du SAS 

selon des critères clairs. Nous allons, durant l’année 2019, conti-
nuer de le développer afin qu’il réponde au mieux à nos besoins.

SIte internet
Courant 2018, nous avons également commencé à développer 
un site internet dédié à la station ce qui nous permettra d’avoir 
une plus grande visibilité et de mettre en place un portail acces-
sible pour tous les sauveteurs de la station pour nos documents 
internes (exercices, protocoles techniques précis relatifs à notre 
zone d’intervention, etc.).

Conclusion
Comme chaque année, nous avons rencontré certaines difficul-
tés, administratives ou de différentes natures. Nous avons pu les 
surmonter grâce à la franchise, l’honnêteté, et surtout la moti-
vation qui se ressent au sein de la station.

Misaël Péter, préposé de la station 

Effectif (50) 50 membres

Interventions de 
secours (6)

6 interventions: pour accidents (5) ou 
recherche (1)

Exercices et forma-
tion (11)

11 exercices ou unités de formation 
d'une durée de 3h à 16h

Cours dispensés (2) Cours de premiers secours (CasNe) et 
de mise en situation (ESAMB)

L'année 2018 en chiffres

Exercice de sauvetage en falaise
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Questions à un  
président de commission

Erich Tanner
Quelle commission présides-tu et depuis quand?
Je préside la Commission de formation depuis 2016.

Qu'as-tu fait au CAS avant d'assumer cette présidence?
J'ai fait partie pendant longtemps de la commission des courses, 
d'abord 9 ans comme membre et ensuite encore 7 ans comme 
président.

Quel est le rôle de la commission et quelles tâches rem-
plit-elle?
Son rôle principal est de proposer un vaste choix de cours dans 
toutes les disciplines avec trois objectifs majeurs :

•	 	 L'initiation des membres débutants pour leur permettre de 
participer à des courses en sécurité

•	 	 Le perfectionnement des membres ayant déjà de l’expé-
rience pour qu'ils progressent en technique et sécurité

•	 	 La formation continue des chefs de courses afin qu’ils 
restent à jour et maintiennent leur qualifications.

Quels changements as-tu observés ces 5 dernières années 
et que prévoir pour les 5 prochaines années?
J’ai observé récemment une difficulté croissante à trouver des 
guides disponibles pour dispenser les formations même en m’y 
prenant à l’avance. 

Pour l’avenir, l’augmentation du nombre de chefs de courses 
représente un challenge, car il faudra assurer une offre suffisante 
pour le perfectionnement de ceux-ci. De même, l’encadrement 
des formations repose souvent sur les mêmes chefs de course. 
Je souhaiterais à l‘avenir que plus de monde s’engage afin que 

ce ne soit pas toujours les mêmes qui soient mis à contribution.

Un autre défi qui se pose à moi est de trouver mon ou ma suc-
cesseur(e) d’ici la fin de cette année. Avis aux intéressé(e)s.

Quelles sont tes autres activités de montagne et spor-
tives?
En été, j’étais plutôt orienté sur l’alpinisme auparavant, et j’ai 
maintenant un peu délaissé cette activité pour faire plus d’es-
calade alpine. Je fais aussi de plus en plus de ski de rando et de 
ski alpinisme. A part ça, je fais pas mal d’activités en plaine telles 
que marche, VTT et escalade sportive.

.

Relaxation, le tour de la Bannalp est bouclé...	 Photo: Heinz Hügli
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256 m au-dessus de la mer !	 Photo: collection Erich



A nous le Cigare et les beaux rideaux...
Photo:Lucie Wiget
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En route pour la Weisskugel. Au loin, le pano-
rama s'étire des Dolomites au massif de la 
Silvretta
Photo: Camille Aubry	

NOUS ALLONS DIRE 
BONJOUR A ÖTZI

Org. Erich Tanner
27-31 mars 2019

C'est à la Martin-Busch-Hütte que le groupe se complète, rejoint 
par une expatriée viennoise.

Le jour suivant nous partons pour le sommet du Similaun (3606 
m), puis redescendons pour la cabane Bella Vista en passant par 
le lieu de découverte de la très fameuse momie „Ötzi“ puis par 
le col de Hauslab (3283m). La cabane Bella Vista nous réserve 
une délicieuse surprise culinaire et l'occasion de prendre une 
dernière douche, malheureusement pas chaude pour tous, 
oida! Les cloques des premiers kilomètres pansées et les esto-
macs réjouis, nous voici requinqués pour entamer la troisième 
journée.

À l'aube, nous partons donc pour le sommet de la Weisskugel 
en passant par le col de Im-Hintern-Eis (3269m). Du haut de ses 
3739 m, la Weisskugel nous révèle un paysage enneigé sous 
un soleil des plus radieux. Devant nous se déroule le panorama 
depuis les Dolomites au massif de la Silvretta en passant par la 
région de l'Ortler et de l'Engadine, qui malgré les petits -11°C 
ventés, nous laissent admiratifs et contemplatifs. Après une 
belle descente sur le glacier du Hintereis, nous rejoignons en 
milieu d'après-midi l'hospice du Hochjoch (2413m) et recevrons 
une seconde tournée de spaghetti-bolos, arrosés pour l'occasion 
d'une eau-de-vie locale, le Zirbenschnapps (alcool de pin Arolle).

Le 4ème jour, c'est la cabane de Vernagt que nous rejoin-
drons par Oberes Guslarjoch (3361m) et le glacier du Guslar 
(Guslarferner). Nous croisons au sommet de la Fluchtkogel 
(3497m) un groupe accompagné de deux professionnels, guides 
de haute montagne, qui ont l'audace de redescendre le sommet 
en crampons par l'arête NW et entamer une superbe descente 
dans une pente quasi sans traces. Non mécontents non plus de 
nos conditions de ski jusqu'à destination, nous trinquerons aux 
superbes conditions météo dans une Vernagt bien remplie et 
animée pour toute la soirée.

Le matin du 5ème et dernier jour, nous montons dans l'ombre 
de la Hinterer Brochkogel et le vent descendant du glacier 
jusqu'à atteindre les premiers rayons de soleil au niveau du   
Brochkogeljoch que nous escaladerons en file indienne avec 
les autres groupes partis le même matin de la cabane. Après 
avoir contourné la Vorderer Brochkogel, c'est le plus haut som-
met autrichien qui se détache devant nos yeux, la majestueuse 

Wildspitze (3774 m), déjà assaillie par une bonne dizaine de 
groupes, la plupart venant depuis le Pitztal. Je compterais plus 
de 120 personnes en route pour le sommet jusqu’aux environs 
de 11 heures, une moyenne locale pour un dimanche enso-
leillé. La descente finale à ski par le couloir NE du Mitterkarjoch 
(3470m) s'occupera de vider nos dernières réserves d'adrénaline 
et tester nos capacités de concentration après environ 70 km 
parcourus sur plus de 6000 m de dénivelé positif avalés ces cinq 
derniers jours. Le retour sur Vent se fait réjouissant par les pistes 
de la station où nous nous retrouvons autour d'une dernière 
bonne tablée autrichienne. 

Des conditions météo excellentes nous auront en effet accompa-
gnés durant 5 jours au-dessus de la limite de la forêt (immense 
étendue de pins Arolles). Même si nos pieds sont peut-être clo-
qués et nos articulations un peu plus utilisées que d'habitude, 
nous revenons en plaine toutes et tous entiers, certainement 
régénérés par un environnement et des paysages à couper le 
souffle. 

Un grand merci à Erich pour toute l'énergie dépensée à organi-
ser les cinq jours de course qui comprennent la planification de 
l'itinéraire, les réservations des cabanes et la gestion du groupe 
en terrain alpin au quotidien, et bien plus encore: Oida !

Bravo à toutEs les participantEs pour l'accomplissement d'un tel 
tour dans une très belle énergie, patience et persévérance dans 
toutes les sortes d'épreuves durant ces cinq jours intensifs.

J'aimerais également tirer mon chapeau à toutes les petites 
mains ouvrières et responsables des cabanes qui se chargent de 
notre hébergement de manière remarquable de avant le lever à 
après le coucher du soleil durant ces tours.

La course en résumé et mots clés

Jour 1: Montée à la Martin-Busch-Hütte (2501 m) depuis Vent 
(1900m), par le Niedertal, Autriche

Jour 2: Similaum (3606 m), Ötzi Fundstelle (Tisenjoch 3200m), 
col de Hauslabjoch (3283m), cabane Bella Vista (2846 m), IT

Jour 3: Weisskugel (3739 m) par le col de Im-Hintern-Eis (3269m), 
descente par l'itinéraire de montée (glacier de Hintereis), nuitée 
à l'hospice du Hochjoch (2413 m)

Jour 4: montée à la Vernagthütte (2755 m) en passant par le 
Fluchtkogel (3497m). Descente depuis le Oberes Guslarjoch 
(3361m) et le glacier du Guslar (Guslarferner). 

Jour 5: Wildspitze (3774 m) par le couloir du Brochtkogeljoch et 
redescente sur Vent par le couloir NE du Mitterkarjoch (3470m) 
en passant par la cabane Breslauer (2848 m).

Hihglights: traversées optimales des glaciers, itinéraire facile á 
repérer,   prix des cabanes par rapport à la Suisse, douches et 
repas exceptionellement gourmet à la cabane Bella Vista en plus 
de son „alpine wellness corner“ ;-), eau potable (cristalline) aux 
robinets de toutes les cabanes.

Lowlights: fréquentation de l'itinéraire, y compris hors des 
jours fériés, remplissage méthodique des chambres en cabanes, 
pas vu un seul lagopède alpin en une semaine.

ParticipantEs: Philippe, Pascale, Michel, Maryline, Camille et 
Marylaure

Marylaure
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MT DOLENT (3820 M) 
DANS LA JOURNÉE

Org. Christophe Leuba, Lucie Wiget Mitchell
Dimanche 24 mars 2019

3 premières, pour un sommet sur 3 pays

Pour une fois, pas besoin de mettre le réveil pour cette course le rdv 
étant fixé à 2h30 pour le regroupement à Yverdon. Christophe, 
Jean-Daniel et Michel sont déjà là. Jonas arrive quelques minutes 
après. Lucie nous rejoint à Martigny et après quelques change-
ments de sacs et la répartition des cordes nous partons à 4h30 
de La Fouly. La nuit est calme et le ciel est dégagé, les sommets 
couverts de blanc qui nous entourent se dégagent au clair de la 
lune. Cette dernière nous montre le chemin en direction du petit 
col Ferret. Le rythme annoncé par Christophe, notre chef du jour 
pour sa première avec le CAS-Ne, était rassurant « rythme tout le 
monde en haut », ce qui convient à tout le monde et ça papote 
bien en montant…!

Le jour se lève peu avant le col Ferret où nous profitons d’une 
petite pause avant de passer en Italie. Nous pouvons commencer 
à admirer le massif du Mont Blanc lors d'un léger contretemps 
au passage un peu plus technique. Nous continuons notre avan-
cée avec le glacier de Pré de Bard devant nous. Nous profitons 
du refuge Cesare Fiorio pour prendre le petit déjeuner et faire les 
réglages d’un appareil photo récalcitrant. Un groupe parti une 
heure plus tôt nous a bien chauffé le local et nous reprenons des 
forces avant la 2ème moitié du dénivelé. N’ayant pas assez avec 
ces 2200 m de dénivelé j’ai la bonne idée de laisser mes lunettes 
à la cabane ce qui m’offre encore 200 m en cadeau. Je fais fort 
pour ma première avec le CAS-Ne…

Le Mont Grépillon et notre sommet du jour sortent de l’horizon 
et constituent de belles sources d’inspiration. Une fois le groupe 

rattrapé, remercié pour sa patience, nous continuons jusqu’à 
une pente abrupte. Le groupe qui avait dormi au bivouac 
s’épuise en montant à pied, alors que de notre côté, avec nos 
couteaux bien fixés, nous passons ce point clé sans perte d’éner-
gie... L’altitude, mon dénivelé supplémentaire et les quelques 
restes de ma récente petite commotion cérébrale me font mon-
ter un peu dans les tours et je ressens un petit mal de tête. 

Vers 3600 m nous posons nos skis et repartons ensemble avec 
nos crampons, piolet et bâton pour certains d’entre nous. 
Christophe calmement nous donne le rythme, je suis ses marches 
relativement rigides. Encore un dernier effort d’équilibre sur la 
crête sommitale et nous atteignons la Madone et à 11h le som-
met du Mont Dolent. Objectif réussi 155 ans après un certain 
Edward Whymper. La vue est dégagée et nous pouvons obser-
ver une bonne partie des Alpes valaisannes, le Mont Blanc et 
de nombreux autres sommets. Notre sommet suisse triangulaire 
le plus emblématique reste lui masqué par le Grand Combin. 
Quelques photos de groupe, un croisement avec une autre cor-
dée et nous repartons.

Mon mal de crâne augmente petit à petit, mais j’ai la chance 
d’être compris par la Madone qui elle aussi n’a plus toute sa tête 
au sens propre. Lucie m’accompagne avec bienveillance lors de 
la descente où nous croisons quelques autres groupes. Une fois 
les skis aux pieds les douleurs repartent et nous pouvons tous 
apprécier la longue descente dans une neige qui a eu le temps 
de réchauffer un peu. Dans la Combe, la neige est un peu plus 
changeante et freine de temps à autre mais ça reste du bon ski.

A la Fouly, nous nous posons sur la terrasse pour boire la bière 
bien méritée. Hélas le garçon est débordé et après de longues 
minutes nous décidons de changer de table, la petite table 
devant le magasin du dessous fait bien l’affaire. Merci à tous 
pour cette belle journée.

Pour une première au rapport, Julien

Julien reprend des forces avant la crête sommitale du Mt Dolent			   Photo: Lucie Wiget
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Grünegghorn en remontant l’Ewigschneefäld et obliquons 
à droite dans des pentes descendues la veille par les partici-
pants au cours chef de courses hiver 2. Un franchissement de 
crête impressionnant vers 3600 m, nous permet de passer de 
l'autre côté pour rejoindre le Grüneggfirn. Nous remontons la 
Grünhornlücke (3279 m) pour gagner la cabane Finsteraarhorn 
(3048 m).

La gentillesse du personnel de Hollandia et une petite idée 
derrière la tête décident Jean-Claude à nous ramener en ligne 
droite de Finsteraarhornhütte à Hollandia. La Konkordiaplatz et 
le pied de l'Ewigschneefäld nous font nous sentir si petits face 
à du si grand. Et dire que cet endroit si grand est tout petit sur 
la planète. Puisse l'humain grandir pour ne pas le voir devenir 
encore plus petit. Arrivés tôt à la Hollandia, Jean-Claude part 
en repérage pour le but du lendemain et en entraînement pour 
l'encordement et la marche en crampons pour des plus novices.

Vendredi midi, nous sommes pile à l'heure au sommet du 
Mittaghorn (3892  m) après une deuxième partie de montée 
encordés et cramponnés sur une arête tantôt en neige tantôt en 
rocher puis en glace vive. Une descente d'enfer nous laisse un 
goût de paradis entre les séracs, monstres majestueux.

Chaque sommet est l'occasion d'une énumération des voisins qui 
ont tous le même nom de famille ( Fiescherhorn, Finsteraarhorn, 
Aletschhorn, Grünegghorn..). Mais il y a un Horn que Jean-
Claude n'a pas pu présenter à Claudine, c'est Mike.

Merci à toute l'équipe, Jean-Claude, Claudine, Jean, Matteo, 
Yves et Patrick pour ces merveilleux jours de montagne.

Patrick et le collectif

HAUTE ROUTE DANS 
L'OBERLAND BERNOIS

Org. Jean-Claude Lanz
8-12 avril 2019

Nous voici partis pour une aventure des 5 jours dans un des plus 
beaux massifs des Alpes. Coincés dans un marais barométrique 
nous risquons une météo changeante. L'arrivée au Jungfraujoch 
après la petite Scheidegg est un voyage en soi et une première 
pour certains d'entre nous. Nous préférons contempler le pano-
rama que les touristes chinois. A la sortie du tunnel, un champ 
de neige labouré par un ratrack nous fait plier les genoux dans 
cette toute première pente. Le Louwitor (3659 m) accepte nos 
conversions (sans nous faire changer de religion pour autant). 
Une descente parmi les séracs et une remontée facile et agréable 
nous mènent à la cabane Hollandia (3238 m) où nous sommes 
accueillis joyeusement et chaleureusement.

Après une "nuit en cabane", l'Äbeni Flue est le sommet du jour 
(3962 m). Pas convaincu de l'épaisseur de neige, Yves la teste 
en s'approchant un peu trop de la corniche, y enfonçant une 
jambe entière. Anecdote sans drame... pour cette fois ! Retour, 
soupe et pause à Hollandia puis descente et pensum vers la 
cabane Konkordia. Pour la rejoindre, le nombre de marches n'a 
pas changé.

A l'aube du troisième jour, le Fiescherhorn n'a pas daigné ôter 
son chapeau ; offrant à Jean-Claude l'opportunité d'une variante 
fruit de sa grande connaissance des lieux. Nous optons pour le 

Ascension du Mittaghorn sur fond d'Aletschhorn 	 Photo: Jean-Claude Lanz
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D'ALL ACQUA À OBERWALD PAR 
LE PIZZO ROTONDO

Org. Lucie Wiget Mitchell, Jonas Frei
29-31 mars 2019

Salut à tous ! Je m’appelle Luc, je suis tout nouveau dans la sec-
tion et j’ai le formidable honneur de vous raconter nos aventures 
de ce week-end. C’est parti !

Nous avions tout d’abord rendez-vous à 12h15 vendredi à la 
gare de Neuch pour un joli petit trajet en train direction le Val 
Bedretto, via Zürich, Schwyz et Airolo. Pas loin de 5h de trans-
ports. Juste le temps de faire connaissance avec les 5 autres 
membres de l’équipe composée de nos chefs de course, Lucie 
et Jonas, ainsi que de Pierre, Joachim et Julien. Et juste le temps 
pour Jonas de découvrir ce moyen de transport inhabituel.

Arrivée à All’Acqua en début de soirée, prise des chambres et 
sans tarder petite dégustation de vins tessinois et un repas qui 
vont nous donner les forces nécessaires pour ce weekend qui 
s’annonce splendide.

Place maintenant aux choses sérieuses, le départ est donné à 
5h40 skis aux pieds, eh bien oui, ici à 1600 mètres et une expo 
plein sud, la neige est encore là. La montée se passe bien mal-
gré quelques passages raides et gelés et à 9h nous sommes au 
pied du couloir nous menant sur l’arête sommitale du Pizzo 
Rotondo. On chausse les crampons, empoigne notre piolet et 
on avale ce couloir raide mais en très bonne condition. Puis, on 
bifurque sur la droite et une courte arête de rochers instables 

nous mène au sommet. Il est 10h15, le soleil brille et la vue 
à 360° est ici somptueuse. Nos sourires en disent long sur la 
beauté du moment.

Ensuite, nous redescendons ce même couloir sud, chaussons 
les skis et descendons en contournant le Rotondo par l’ouest 
puis remontons le Gerengletscher jusqu’à son extrémité. 
De là, une courte escalade côté nord et on atteint l’arête du 
Witenwasserenstock. Il est 12h52, nos estomacs sont vides, 
il est temps de remédier à ce problème. Puis sans attendre, 
on se remet en marche et nous rejoignons le sommet du 
Witenwasserenstock par son arête assez effilée mais aussi très 
esthétique. Time 14:00.

Puis retour au dépôt de matériel par le même chemin et des-
cente rapide à la cabane Rotondo. Il est 15h55 et l’appel de 
l’apéro se fait justement sentir. Merci et bravo Joachim pour nous 
avoir offert et transporté sur 1890 mètres de D+ un fameux petit 
assemblage Chasselas-Muscat accompagné de la viande séchée 
de ta belle-sœur. Sans oublier le saucisson valdôtain de Lucie qui 
nous a comblés de bonheur. Puis, aussitôt mangé notre soupe, 
notre sagesse et notre maturité avancée pour notre âge nous 
envoient au lit pour une belle nuit de sommeil profond et répa-
rateur, comme on en vit dans les cabanes bondées habituelle-
ment.

Au matin, nous levons le camp à 7h25, heure d’été, direction 
le Leckihorn que nous atteignons à 8h45. Les conditions sont 
toujours aussi radieuses aujourd’hui et la vue d’ici est époustou-
flante. On a plaisir à pouvoir observer de là-haut le parcours déjà 
effectué jusqu’ici.

Pierre gravit les derniers mètres pour atteindre le sommet du Witenwasserenstock	 Photo: Lucie Wiget
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Ensuite, on remet les skis et on des-
cend le Muttenhorngletscher jusqu’à 
une altitude d’environ 2500 m. De là on 
bifurque à l’ouest et on remonte sur le col 
à 2935 m où nous cramponnons à nou-
veau pour atteindre le sommet du Gross 
Muttenhorn par son arête sud. Il est 
11h15.

Après quelques photos et le temps de 
savourer ce sommet, on redescend par 
le Muttgletscher. La neige est vraiment 
belle, comme depuis le début de la course 
d’ailleurs. Mais bon, on a ce qu’on mérite 
après tout. Les jambes commencent un 
peu à fatiguer mais ça tombe bien il ne 
nous reste plus qu’une petite remontée 
de 200 mètres et on arrive au Tällilücke, 
il est maintenant 12h30. Le moment est 
venu de croquer un petit truc en profitant 
du soleil et de la vue imprenable sur la 
vallée de Conche, les sommets valaisans 
et bernois. Juste avant de terminer notre 
périple par la descente sur Oberwald. 
Les skis sont cette fois ôtés pour de bon, 
il est 13h30. Juste le temps pour nous de 
se procurer quelques boissons maltées afin 
de savourer encore mieux le trajet en train. 

Nous sommes finalement de retour à 
Neuchâtel à 18h, un brin fatigués et malo-
dorants certes, mais remplis de joie et de 
magnifiques souvenirs de ce super week-
end qui fut, il faut bien le dire, une vraie 
réussite. Merci à nos chefs de course, Lucie 
et Jonas, qui ont rendu possible cette 
aventure. Vous avez été au top ! Merci à 
tous les participants qui ont tous été super 
sympas, agréables, drôles et de bonne 
humeur, merci au CAS et à la Section neu-
châteloise qui rendent nos weekends en 
montagne si beaux.

Luc Anselmo

Bien effilée l'arête du Witenwasserenstock!
Photo: Luc Anselmo



Tout en une seule image: les participants et le sommet gravi
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SUNNIBERG (CHAÎNE 
DE LA SIMMEFLUE)

Org. René Miorini, 
Adrien Ruchti

Samedi 25 mai 2019

« La météo reste capricieuse. Elle nous pro-
met un tout petit peu de mouille le matin, 
mais tellement peu que l’on ne verra rien. 
La course est donc confirmée » s’exprimait 

René, le chef de course, dans son mail.

A ces mots, aucun participant n’osait 
encore y croire lors du trajet, en particu-
lier sur l’autoroute en direction de Berne. 
En effet, notre récit débute dans un décor 
composé d’un ciel noir, de pluies torren-
tielles, et d’essuie-glaces qui s’affolent. 
« C’est cuit! » se dit l’équipe. Et les voilà 
qui discutent  : «  Mais le plan B, c’est 
quoi exactement ? – Le Dos d’âne – trop 
tard ! ou les Gorges de Giesbach On verra 
bien ! »

Quel changement en arrivant à 
Brodhüs (626 m), petit village situé 
non loin de Wimmis. Accueillis par 
un sol légèrement mouillé, nos aven-
turiers constatent immédiatement 
l’absence de pluie. « Même pas une 
goutte ! » s’exclama l’un d’entre eux.

C’est donc le cœur léger que nous 
retrouvons nos protagonistes cas-
qués pratiquant un chemin en zigzag 
dans la forêt du Chienberg. Un sen-
tier qui se complexifie par endroits, 
parfois raide, parfois escarpé, mais 
toujours très bien aménagé. C’est 
ainsi que nos randonneurs gravissent 
la montagne à l’aide de câbles en 
acier et de marches taillées dans la 
roche, mais aussi grâce au coup de 
main des guides.

Une halte se fait au « Nid d’aigle » 
– une belle grotte mentionnée par la 
doyenne Ida, qui s’est déjà attelée à 
cette ascension plusieurs fois.

Quelques gorgées d’eau plus tard, 
nos marcheurs reprennent le che-
min. Après le petit couloir boisé 
les conduisant au Grippelisattel, ils 
affrontent ensuite une arête et par 
un rocher, sont rendus au sommet 
de la Croix du Sunnighorn. Et voici 
les cris de joie et les félicitations qui 
éclatent : « J’adore ça – Cette mon-
tée est un vrai bonheur - C’est sûr, 
je reviendrai  !  », suivis d’un calme 
que seul la Montagne sait apporter. 
Nos braves compagnons en profitent 
pour prendre un bain de soleil bien 
mérité et contempler le paysage  : 
Wimmis en profondeur, le lac de 
Thoune et le Simmental, ainsi que 
le Niesen encore enneigé les saluent 
alors que les trois Majestueux leur 
cachent leurs visages.

C’est sur le chemin du retour, pleins 
de souvenir et d’émotions, que nous 
laissons nos courageux randonneurs 
descendre par la forêt pendant que 
nous terminons ce récit.

Mille mercis à René et Adrien d’avoir 
pris la décision de maintenir cette 
course malgré la météo menaçante. 
Bravo aux guides expérimentés !

Malgorzata



DAMES : AU DESSUS DE 
BLAUEBERG

Org. Geneviève von Wyss, Marielle Viredaz
Vendredi 3 mai 2019

La météo peu clémente n’a en rien entamé la motivation des 
11+2 randonneuses et organisatrices pour parcourir les kilo-
mètres annoncés et c’est avec le sourire que nous avons com-
mencé par un arrêt café.

La complémentarité des deux cheffes de courses a montré son 
efficacité, en remettant, chacune son tour, le groupe sur le bon 
chemin.

En marchant, nous avons essayé de construire une mosaïque 
multicolore avec des pièces octogonales et hexagonales (voir 

photo) pour ajouter un peu de couleur dans les camaïeux de 
verts printaniers.

Si vous n’avez toujours pas trouvé le lieu de départ de notre ran-
donnée : Aesch par le château de Pfeffingen, toujours en ruine 
bien que rénové à coup de millions. La vue sur les collines du Jura 
bâlois y est magnifique. Les paysages doux et vallonneux avec 
une forêt vert tendre et des arbres majestueux le long du chemin 
étaient reposants pour les yeux. En route, en plus des vaches et 
moutons traditionnels, il y avait aussi des alpagas curieux.

La pluie fut une compagne peu fidèle. Présente dans la matinée, 
s’absentant quand bon lui semblait pour finalement s’arrêter un 
peu après notre pause de midi. Au vu de cette météo capricieuse, 
le groupe a voté pour un parcours raccourci, les crêtes étant dans 
les nuages et le brouillard. Ce fut, malgré tout, une belle course.

Une participante anonyme

La pluie s'est finalement arrêtée un peu après notre pause de midi
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Mosaïque multicolore avec des pièces octo- et hexagonales	 Photos: les Dames
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semi-sauvages. 15 km de balade, 
pause pique-nique sur une plage 
superbe avec trempette de nos 
valeureux et fidèles mollets de ”vieux 
Suisses“

15 mai, étape III : de Almograve à 
Zambujeira do Mar – 20 km en 6h30 
–   Étape très belle, comme toutes 
d’ailleurs. Les yeux se régalent de 
ces magnifiques paysages et la flore, 
où nichent de nombreuses cigognes 
surveillant leurs bébés. On comprend 
pourquoi les familles portugaises 
sont si nombreuses... La température 
n'est “plus que“ de 28°C.

16 mai, étape IV : de Zambujeira do 
Mar à Odeceixe. Cette étape de 19 
km nous a demandé 6h45 d'effort. 
Caractéristique de cette journée: 
c'est le trajet qui comporte le plus de 
dénivelé, c’est-à-dire plus de 500 m. 
C’est aussi le plus varié !

17 mai, étape V : Circuit de Odeceixe 
à Odeceixe – 21 km en 7h –. Dernier 
jour de course. Comme quand les 
vieux chevaux sentent l'écurie, ils 
accélèrent! Sachant qu'ils en avaient 
encore “sous les sabots”, le cow-boy 
Jürg a “un peu“ rallongé le trajet de 
ses étalons du CAS-Ne !!!

18 mai : voyage de retour sans pro-
blèmes. Après les 3 mousquetaires, 
le club des 5, les 9 de cœur, il y a 
maintenant les 8 du CAS ! On revient 
de cette semaine avec un sentiment 
de gratitude pour toutes ces heures 
de plaisir !

Pendant les 5 jours de marche nous 
avons parcouru 95 km, dont envi-
ron la moitié dans le sable jaune des 
plages et des dunes, sans compter 
les centaines de mètres où nous 
avons couru dans les gares avec 
nos bagages à cause des pannes de 
trains !

Um grande obrigado aos nossos 
organizadores Jürg et José !

Bernard Porret

Côte atlantique au sud du Portugal que suit le Fisherman's trail	 Photo: Jeudistes

Le Fisherman's trail ou Rota 
Vicentina est une randonnée qui suit 
la côte atlantique portugaise au sud 
de Lisbonne. Elle se fait de préfé-
rence au printemps ou en automne.

Semaine de rando au Portugal sur le chemin 
des pêcheurs: 8 joyeux Jeudistes partent le 
jour de la Fête de Mères pour le Portugal, 
c'est donc aussi des vacances pour les 
grand-mères !

12 mai, voyage aller : Mise en train chao-
tique des marcheurs avec des pannes aux 
CFF  !! Vol Swiss sans histoires, sauf celles 
racontées par les Jeudistes  ! En minibus 

Lisbonne – Porto Covo avec un choc ther-
mique: la météo nous signale plus que 30°C 
dans la région!

13 mai, étape I : de Porto Covo à Vila Nova 
de Milfontes – 20 km de marche, dont 15 
km dans le sable, par une température de 
35°C  !!! en 6h15  –. Caractéristiques du 
parcours  : pas d'ombre, pas d'eau, sentier 
dans du sable parfois jusqu'à la hauteur des 
chevilles !

14 mai, étape II : de Vila Nova de Milfontes 
à Almograve – 15 km en 4h30 – Traversée 
du Rio Mira en bac, coachés par Maria, la 
Brigitte Bardot qui nourrit et cajole 28 chats 

JEUDISTES: FISHERMAN'S TRAIL AU PORTUGAL
Org. Jürg Franz & José Canale

12-18 mai 2019



LUNDI-X: TRÉMALMONT -  
CRÊT DU CERVELET

Org. Adrien Ruchti
Lundi 13.5.2019

 
Rendez-vous pour tous à la gare de Couvet (15 randonneurs et 
le chef de course Adrien). Le soleil est au rendez-vous accompa-
gné d’une bise par moment glaciale. Nous traversons le village 
direction le Bas des Roches, ensuite nous marchons un moment 
à côté du ruisseau Le Sucre et ses jolies cascades en succession. 
Nous quittons le ruisseau et le sentier monte dans la forêt avec 
des passages où des marches ont été taillées dans la pierre. Une 
1ère pause boisson sur un emplacement avec table et vue, bien 
cachée par les arbres, sur le vallon.

La montée continue et au moment où nous apercevons une mai-
son de la Roche, nous quittons le chemin balisé pour nous diri-
ger à travers la forêt et ensuite en contrebas vers la Combe de 
Trémalmont. Le but initial est le sommet du Crêt du Cervelet à 
1293 m que nous pouvons apercevoir au loin. Nous poursuivons 
notre chemin en testant notre souplesse à plusieurs reprises. 
Chacun choisit son option préférée pour franchir les obstacles en 
forme de clôtures, soit par-dessus soit par-dessous. Au pied du 
sommet est le meilleur point de vue pour admirer Le Chasseron 
et ses taches de neige ou les Rochers du Cerf. Pour voir Le Mont 
Blanc et Les Dents du Midi il faudra revenir par une meilleure 
visibilité.

Après la vue, nous partons à la découverte de la borne du 
sommet, bien discrète  ; sans les indications précises d’Adrien, 
nous aurions passé à côté. Après 3h30 de marche, nous savou-
rons notre pique-nique en lisière de forêt vers la Combe du 
Roumaillard. Un coin ensoleillé et calme et pas trop exposé à la 
bise !

La pause bien méritée terminée, nous nous approchons d’un 
autre ruisseau, Les Cambudes. A peine 1h de marche et nous 
sommes prêts pour la dernière montée vers Le Corridor aux 
loups. Une longue corniche sous roche sur plusieurs dizaines de 
mètres. Retour à Couvet et une halte boissons dans le jardin de 
l’hôtel restaurant de l’Aigle pour la majorité d’entre nous avant 
de reprendre le chemin du retour en voiture ou en train. 

Merci à Adrien pour cette belle marche dans un coin peu connu 
pour la plupart des participants. Merci aussi à Barbara d’avoir fait 
la « marcheuse balai ».

Susanne

Le Corridor aux Loups	

Marche dans un coin peu connu pour la plupart des participants	 Photos: Werner Frick
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CHRISTELLE MARCEAU
Humaniste de la montagne

Dans l’aventure en montagne, Christelle Marceau s’y engage 
à 10 ans en adhérant à Alpinisme Juvénile (AJ, c’était ainsi à 
l’époque). Depuis c’est la montagne qui ne la lâche plus. A 14 
ans elle rejoint l’OJ dont elle deviendra monitrice. En 2009, elle 
est sélectionnée, comme seule fille, pour faire partie du tout 
premier groupe de jeunes espoirs que le CAS central appellera 
team d’expédition. Il s’agit en particulier d’offrir un encadre-
ment d’une durée de trois ans à des jeunes ainsi que la partici-
pation à une expédition qui, pour Christelle, aura lieu au Pérou. 
Puis, d’autres expéditions s’enchaînent. A ski en Himalaya avec 
Stéphane Schaffter. Un homme qui manifestement l’a impres-
sionnée. Lorsqu’elle parle de l’accident qui l’emportera, c’est en 
perdant un bref instant le sourire qui ne la quitte guère. En 2015, 
elle participe à une nouvelle expédition, cette fois de la section, 
au Kishtwar où, à l’époque, tout était à découvrir puisque la 
région venait de s’ouvrir à l’alpinisme grâce à une accalmie dans 
le conflit qui oppose l’Inde et le Kashmir. 

Autant dire que le palmarès de cette toute jeune trentenaire est 
impressionnant !

Ce ne sont pas les sponsors et leur agent qui font rêver 
Christelle
Mais lors d’une première rencontre, ce qui surprend, c’est la 
grande retenue de Christelle. Pour parler montagne avec elle, il 
faut réaliser qu’au fond, l’exploit, ce n’est pas trop son truc. Bien 
sûr, comme souvenir de l’OJ elle évoque volontiers des sorties 
comme la semaine qu’elle a passée à la Bérarde. Avec l’ambition 
de grimper au sommet de la Dibona par une voie parmi les plus 
difficiles en ayant pas forcément le niveau. Un magnifique sou-
venir et c’est comme ça qu’on fait ses expériences ! Et ce ne sera 
guère possible de lui arracher un mot de plus à propos de cette 
sortie. L’air de rien, elle passe au magnifique voyage qu’elle a fait 
au Maroc où l’Atlas offre des parois de grimpe de rêve dans des 
canyons vertigineux. C’est d’ailleurs la performance technique, 
en particulier en grimpe, qui branche Christelle bien davantage 
que la très haute altitude. Peut-être aussi un peu parce qu’elle 
n’a pas eu trop de chance dans ses expéditions himalayennes 
avec une météo qui s’est montrée peu propice et qui est à l’ori-
gine de quelques frustrations. Trop chaud, pluie jusqu’à 5500 m 
d’altitude ! Il n’en reste pas moins que des images magnifiques 
sont gravées dans sa mémoire. Pour visualiser ces régions, il faut 
se dire que c’est un peu comme le Valais qui serait inhabité. Il 
n’y a personne et c’est l’aventure sans topo et sans prévisions 
météo sinon les propres observations des membres de l’expé-
dition. Génial  ! Magnifique expérience humaine avec des per-
sonnes qui se connaissaient bien au départ… Lorsque Christelle 
évoque ces souvenirs-là, elle devient songeuse et on croit per-
cevoir les paysages dans ses yeux. A moins que ce soient les 

PORTRAIT
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camarades de l’expédition qui défilent dans sa tête… Quant à 
s’approcher davantage des 8000 m, cela ne la fait pas particuliè-
rement rêver. Trouver de l’agent, courir après des sponsors pour 
ensuite prendre tellement de risques qu’on n’est pas tout à fait 
sûr d’en revenir vivant, très peu pour Christelle.

De la droguerie au métier de guide
Cela n’empêche pas qu’à la montagne, c’est là qu’elle se sent 
vraiment chez elle. C’est ainsi qu’elle a abandonné son métier 
de droguiste, qu’elle exerçait en tant que représentante en phar-
macie, pour devenir guide. Fin septembre de l’année dernière 
elle a terminé avec succès la formation d’aspirante guide et en 
hiver elle travaille avec un bureau à Verbier où elle dispose d’un 
pied à terre. Le reste du temps, elle le passe de préférence aussi 
en montagne, là où des opportunités et du travail se présentent. 
Il lui reste encore 18 mois de formation pour devenir guide à 
part entière, ce qui sera le cas l’année prochaine. En attendant 
elle peut déjà accompagner des clients, seule ou avec des collè-
gues expérimentés.

L’escalade dans des endroits escarpés pour se faire plaisir
C’est d’ailleurs lorsqu’elle parle de l’exercice de son nouveau 
métier qu’on découvre Christelle en véritable humaniste de la 
montagne  : J’ai 30 ans dont 20 que j’ai vécues avec la mon-
tagne. C’est beau de vivre de sa passion. Guide ça débouche sur 
un autre aspect de la montagne. On fait des choses plus faciles, 
mais on rend des gens heureux  ! Le pire qui pourrait m’arri-
ver, c’est d’être obligée de faire de la montagne pour des rai-
sons financières… Et pour se faire plaisir, les escalades dans des 
endroits sauvages de préférence, lui permettent de maintenir sa 
condition physique exceptionnelle et la technique qu’elle maî-
trise à la perfection. Et lorsqu’elle n’a aucun rocher bien escarpé 
sous la main, elle se contente d’une voie ou d’un mur de grimpe. 
Ça, au moins, on en trouve un peu partout ! 

Pierre Hiltpold

Expéditon 2015 de la section au Kishtwar 
dans le Cachemire indien. Christelle grimpe 
dans une falaise proche du camp de base
Photo: team d'expé
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L’implantation du ski en Suisse remonte 
à la fin du 19e siècle. Des skieurs ont 
certes été observés ci et là dès les années 
1860, mais l’impulsion décisive à l’essor 
de cette pratique sportive et récréative a 
été donnée par la première traversée du 
Groenland réalisée en 1888 par Fridtjof 
Nansen, une prouesse qui recueille alors 
un écho mondial. Dans l’ouvrage qui 
relate cette expédition, le futur prix Nobel 
de la paix (1922) décrit avec force détails 
le matériel utilisé, en particulier les skis. 
Sur le continent européen, ses lecteurs 
se demandent comment ces «patins à 
neige» pourraient être utilisés sur nos 
reliefs. À Glaris, quelques membres de la 
section locale du Club alpin suisse (CAS) 

fondent en 1893 le premier ski-club du 
pays  ; d’autres suivront à partir du tour-
nant du siècle (Berne 1900, Zurich 1901, 
Grindelwald 1902, Davos 1903…). Durant 
cette phase pionnière, la moyenne mon-
tagne s’avère toutefois plus propice que 
les Alpes, car le matériel et la technique 
sont encore peu adaptés aux fortes décli-
vités. Selon les chroniques, des essais sont 
accomplis dans les années 1890 en divers 
lieux du Jura, sur des skis commandés en 
Norvège, en Allemagne ou à Glaris, où est 
établi le premier fabricant suisse produi-
sant en petite série. Bien que les débuts 
soient timides et souvent peu concluants, 
le ski connaît un essor remarquable, 
notamment grâce aux membres du CAS. 

Dans les Montagnes neuchâteloises, la 
sous-section Chasseron de la section neu-
châteloise joue, aux côtés des Chaux-de-
Fonniers, un rôle de premier plan en met-
tant notamment sur pied des concours. À 
Neuchâtel, un groupe de ski constitué en 
1906 au sein de la Section neuchâteloise 
du CAS aura pour vocation première d’or-
ganiser des randonnées. 

Dynamisme de la Sous-section 
Chasseron

Un article paru en janvier 1899 dans la 
Feuille d’Avis de Neuchâtel (ci-après FAN) 
nous apprend qu’un grand nombre de 
membres de la sous-section Chasseron, 
qui a été fondée en 1897 au Val-de-
Travers, s’adonnent au ski et que «  plu-
sieurs excursions faites de cette façon, 
la plupart très réussies, ont eu lieu l’hiver 
dernier ». En février 1901, ce même quo-
tidien relève que les « parties de ski conti-
nuent à être en faveur chez les clubistes 

Groupe d'hommes à Chasseral
Source: Bibliothèque de la Ville de La Chaux-de-Fonds, Département audiovisuel, Fonds Charles Robert-Tissot, 1904

IL ÉTAIT UNE FOIS...

LE CAS ET LES DÉBUTS DU SKI À NEUCHÂTEL
Marie-Claude Borel et Thomas Busset
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du Val-de-Travers, qui se réunissent fré-
quemment dans ce but ». En janvier 1905, 
la sous-section organise aux Rasses « un 
concours international de skis  » (course 
de fond, courses pour enfants, concours 
de saut et concours artistique), auquel 
participent, entre autres, des concurrents 
venus de Berne, de Glaris et de la Forêt-
Noire, ainsi que trois Norvégiens. Selon le 
compte rendu de presse, la compétition 
a attiré « un public très nombreux ». La 
« vedette » en fut un Norvégien du nom 
de Christie, qui accomplit un saut de 23 
mètres. Installé dans la région, il donna cet 
hiver-là des cours de ski aux Rasses et à la 
Chaux-de-Fonds. A ce propos, l’Impartial 
du 8 mars 1905 note: « Si des petits gosses 
du Vallon font des 10 et 12 mètres sur le 
terrain rembourré de neige, pourquoi les 
nôtres n’en feraient-ils pas autant ? ».  

L’année suivante, la sous-section 
Chasseron met sur pied le premier 
concours de skis au Val-de-Travers, à 

Môtiers  : « … malgré la neige qui tom-
bait humide et serrée, plus de 500 per-
sonnes, dames et messieurs, venues de 
tous côtés en train, à pied et en traîneau, 
ont pataugé pendant toute l’après-midi, 
captivée par les exercices originaux et 
les culbutes gigantesques de toute cette 
jeunesse » (FAN, 13.2.1906). Quatre 
épreuves sont au programme : une course 
sur douves de 4 km, avec pour premier 
prix une paire de skis de Norvège, une 
course sur skis de 5 km, un concours de 
saut sur douves et un autre sur skis. Une 
année plus tard encore, retour aux Rasses, 
où ont lieu, les 19 et 20 janvier 1907, des 
courses qui « prendront une ampleur telle 
que jamais on en aura vu de semblables 
dans nos parages romands » (Gazette de 
Lausanne, 10.1.1907). Plus d’une dou-
zaine d’épreuves sont disputées, dont plu-
sieurs réservées aux enfants. Le saut voit 
une demi-douzaine de jeunes skieurs de 
Sainte-Croix s’illustrer en présence de plu-

sieurs champions norvégiens. En  1908, 
un nouveau concours a lieu, à Môtiers, 
« pour jeunes gens du Val de Travers ». 

Le succès de ces manifestations est 
considérable. Pourtant, lors de l’assem-
blée générale de 1909 de la section 
neuchâteloise, la sous-section informe 
qu’elle n’organisera plus de courses, car 
elles demandent un travail et un effort 
qui dépassent ses ressources. D’une cer-
taine manière, cette décision marque une 
rupture avec les compétitions auxquelles 
les ski-clubs accordent, de leur côté, une 
grande importance en vue de promouvoir 
une pratique sportive du ski. La sous-sec-
tion Chasseron a du reste refusé d’entrer 
dans l’Association suisse des clubs de ski 
(fondée en 1904). Ce clivage révèle, plus 
généralement, une opposition de plus en 
plus marquée parmi les clubistes à l’égard 
de la quête de records. Ainsi, lors de la 
séance ordinaire du 6 juin 1921, l’assem-
blée unanime applaudit un membre pré-

Skieuses vers La Roche sur les Ponts-de-Martel 
Source: Bibliothèque de la Ville de La Chaux-de-Fonds, Département audiovisuel, Fonds Charles Robert-Tissot, 1904
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sent qui dénonce la décision du Comité 
international des jeux olympiques, d’al-
louer une médaille au plus bel exploit en 
matière d’alpinisme  : «  C’est profaner 
l’alpinisme et le rabaisser au niveau de la 
recherche seule d’une performance phy-
sique ».

Le groupe de ski de la Section 
neuchâteloise

C’est lors de la séance du comité de 
la section neuchâteloise du 16 octobre 
1905 qu’est lancée l’idée de constituer, 
à Neuchâtel, un groupe de ski. La pro-
position n’est sans doute pas fortuite : le 
Comité central  du CAS avait été autorisé 
par l’assemblée centrale «  à allouer un 
subside annuel, une somme de fr. 100.- 
pour louer ou aménager des chalets à 
chaque section possédant un groupe de 
skis ». Celui-ci est formellement constitué 
le 8 janvier 1906 au local du Club, à l’Hô-
tel DuPeyrou. Dans les années qui suivent, 
les activités du groupe n’occupent guère 
de place dans les procès-verbaux : randon-
nées aux Rasses, location de refuges, sub-
vention du Comité central… Le nombre 
d’adhérents progresse néanmoins : d’une 
dizaine d’inscrits en 1907, l’effectif du 
groupe passe à 25 en 1913, puis à 27 en 
1916.

Le principal objet de préoccupation 
est la question des abris. Pendant l’hiver 
1906-07, le petit hôtel du Chasseron fut 
le premier. En 1909, une demande de 
subside est déposée auprès du Comité 
central pour la location et l’aménage-

ment du refuge du Gurnigel (Montagne-
de-Cernier) au nord du Mont d’Amin. En 
été 1916, le groupe se met à la recherche 
d’un nouveau refuge. Dans l’attente de 
l’achèvement de la construction du cha-
let de la Grand’ Vy, l’activité des skieurs se 
déroule principalement au Creux du Van, 
grâce au refuge de la Baronne. Bien que 
les participants aux courses ne soient pas 
obligatoirement membres de la section, le 
groupe de ski favorise de nouvelles adhé-
sions ; le rapport de l’assemblée générale 
de janvier 1918 relève l’enregistrement de 
25 candidatures, «  la majorité des candi-
datures [étant] due au très actif groupe de 
ski ».

Les randonnées se déroulent générale-
ment dans le Jura, mais parfois aussi dans 
les Préalpes et les Alpes. Sur les quatorze 
skieurs qui se lancent avec trois guides 
dans l’ascension de la Jungfrau en janvier 
1917, onze parviennent au sommet. Cet 
exploit donne lieu à un article dans l’Écho 
des Alpes et à une conférence avec pro-
jections lumineuses pour le public neu-
châtelois. Payante, cette manifestation 
rencontre un vif intérêt ; le bénéfice (300 
francs) est versé dans un fonds voué à la 
construction d’un abri. L’année suivante, 
le groupe de ski, qui bénéfice d’une 
grande autonomie, est formellement 
intégré dans la section. Il continue à s’ad-
ministrer lui-même, mais doit désormais 
rendre compte de sa situation financière à 
la section, ainsi que du fonds de construc-
tion du refuge. En février 1919, le groupe 
de ski et la section admettent le principe 

d’une propriété commune du futur cha-
let et lancent une souscription pour son 
financement. La recherche d’un terrain 
dans la région de la Baronne débute. Ces 
efforts reçoivent un coup de pouce ino-
piné un mois plus tard, le Greffe de Paix 
annonçant un legs de 10'000 francs en 
faveur de la construction d’une cabane, 
à condition que celle-ci porte le nom de 
la légatrice, Laure Perrenoud. La cabane 
Perrenoud sera inaugurée en 1921.

Après la Première Guerre mondiale 
les skieurs neuchâtelois se montrent très 
entreprenants, étendent leur champ d’ac-
tion et multiplient les ascensions grâce 
à un matériel plus sûr et mieux adapté 
aux pentes raides. La plaquette publiée 
en 1926, à l’occasion du jubilé de la 
section, mentionne les ascensions du 
Wildhorn, du Chamossaire, du Strahlhorn, 
du Rimpfischhorn, de l’Allalinhorn, du 
Männlichen et du Faulhorn. De nom-
breuses autres courses mémorables sui-
vront…

Sources
CAS, Section neuchâteloise. Registres 

de procès-verbaux des séances de comité 
et d’assemblée [déposés aux Archives de 
la Ville de Neuchâtel, série de cartons por-
tant la cote A 1, 1876 – 1912]

Club alpin suisse. Les cinquante pre-
mières années de la section neuchâteloise, 
1876-1926. Neuchâtel  : Impr. Delachaux 
& Niestlé, 1926

Feuille d’Avis de Neuchâtel, L’Impartial 
et Gazette de Lausanne

Rangée de skieurs et skieuses posant à Tête-de-Ran 
Bibliothèque de la Ville de La Chaux-de-Fonds, Département audiovisuel, Fonds Arthur Amez-Droz, 1917
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LA CABANE DE 
BERTOL CAS

La cabane de Bertol est située 
à 3311  m d'altitude au-dessus 
d'Arolla dans le Val d'Hérens en 
Valais. Elle est sur l'itinéraire de la 
Haute Route Chamonix-Zermatt et 
voit passer la Patrouille des Glaciers, 
mythique course de ski-alpinisme, 
qui relie Zermatt à Verbier tous les 
deux ans.

De 1896 à nos jours

L'histoire de la cabane de Bertol est liée à 
celle de la Section neuchâteloise du CAS 
ainsi qu'aux différents gardiens qui se sont 
succédés là-haut et à celle de tous les alpi-
nistes qu'elle a abrités. Don de M. Russ-
Suchard, elle fut exposée à Genève puis 
transportée et reconstruite sur le rocher 
de Bertol en 1896 et 1898 et inaugurée 
cette année-là. En 1917, 1923, 1935 et 
1949 ont lieu différents travaux d'agrandis-
sement pour augmenter la capacité de la 
cabane et améliorer les conditions de tra-
vail des gardiens. 

Elle sera reconstruite et inaugurée en 1976. 
Vingt ans plus tard on y installe des pan-
neaux solaires et une nouvelle cuisinière. 
En 1998, la Section neuchâteloise com-
mémore Le Centenaire sur son rocher. En 
2011, une nouvelle installation de toilettes 
sèches du même concept qu’à la cabane 
Saleinaz est réalisée pour remplacer l’an-
cien système si malodorant qu'il était 
connu de tous les alpinistes. En parallèle, 
de nouvelles échelles sont fixées pour sécu-
riser le dernier bout d’accès à la cabane.

Les gardiens
On ne peut pas évoquer Bertol sans parler 
de ses gardiens: le plus fidèle Jean Georges 
est resté 42 ans, puis a laissé sa place à son 
neveu Jean Favre qui quitte la cabane après 
33 ans; enfin Patrick Maistre prend la relève 
de la famille mais décède en 1996. Après 
80 ans de bons et loyaux services prend fin 
l'histoire de la famille Georges-Favre d'Evo-

Cabane de Bertol et accès par les échelles
Source: collection Dominique Gouzi

CLUBISTE, RENDS VISITE A NOS CABANES
Dans cette rubrique apparaissent successivement des présentations des cabanes et chalets de la section. C'est une invitation à chaque 
membre à les visiter et y séjourner. Sa rédaction est assumée par Patricia Bianchin Straubhaar qui intervient chaque fois avec le concours 
des préposés concernés.
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lène et Bertol. D'autres gardiens se sont suc-
cédés, mais depuis 2008 c'est Anne-Marie 
Dolivet qui a pris le relais et qui assure le 
gardiennage de mi-mars à début mai, puis 
de mi-juin à mi-septembre. 

La cabane aujourd'hui

Superbe bâtiment de 80 places sur quatre 
niveaux : cinq dortoirs de 16 places équipés 
de duvets nordiques, une salle à manger 
panoramique, une bibliothèque avec des 
ouvrages des Editions Guérin et Slatkine. La 
terrasse offre une vue exceptionnelle sur les 
glaciers.

Un local d'hiver avec deux dortoirs de 16 
places chacun reste ouvert hors gardien-
nage. Il n'y a ni eau, ni gaz mais des cou-
vertures, du matériel de cuisine, du bois de 
chauffage et un téléphone de secours sont 
à disposition. 

La cabane et son environnement 
La cabane fait face à la Dent Blanche 
4357 m, au Cervin 4477 m, à la Dent d'Hé-
rens 4171 m à l'est, à Tête Blanche 3724 m, 
à la chaîne des Bouquetins, aux Dents et à 
l'arête de Bertol au sud, au Petit Mont Collon 
au sud-ouest, au Pigne d'Arolla à l'ouest,  
aux Douves Blanches au nord. Accrochée à 
son piton rocheux, elle domine le Glacier du 
Mont Miné et le Glacier de Bertol.

Accès en été 
Depuis Arolla en 4h30 en passant par la 
Vierge bleue et Plan de Bertol. Prenez vos 
crampons, passage sur glacier en dernière 
partie. D’autres itinéraires sont possibles 
depuis Zermatt, depuis Bionaz dans la 
Valpelline en Italie, depuis Prarayer au des-
sus de Bionnaz, depuis Chamonix.

Accès au printemps
Depuis Arolla en 5h jusqu'au pied du Mont 
Collon par la rive droite du Bas Glacier 
d'Arolla puis en direction du Haut Glacier 
d'Arolla. Itinéraire de ski de randonnée.

Les courses à partir de la cabane de 
Bertol
Eté : Tête Blanche, Tête de Valpelline, Arête 
et Dents de Bertol, Aiguille de la Tsa, Les 
Douves Blanches, Les Bouquetins, Ascension 
du Clocher de Bertol, Pointe de Bertol. 

Printemps : Tête Blanche, Tête de Valpelline, 
Col du Mont Brûlé, Dents de Bertol, le 
tour des Bouquetins, la cabane de la Dent 
Blanche.

La traversée de Zermatt à Arolla représente 
quand à elle une très belle course en soi, 
puisqu’elle mélange randonnée, marche sur 
glacier et la montée des fameuses échelles. 
Une vue exceptionnelle à couper le souffle 
vous attend à l’arrivée sur la terrasse.

Les points forts de Bertol
•	Une des cabanes du CAS parmi les plus élevées

•	Une position spectaculaire sur un promontoire rocheux avec accès 
aérien par des échelles

•	Son environnement alpin exceptionnel et sa vue magnifique

•	Sa situation idéale pour les courses alpines hivernales et estivales 
en haute altitude

•	Sa gardienne professionnelle accueillante

•	Sa position stratégique sur la Haute Route Chamonix-Zermatt

www.bertol.ch 
www.camptocamp.org > cabane de Bertol

Une vue spectaculaire: (de g. à d) glaciers de Ferpècle et du Mont Miné, Cervin, Dent 
d'Hérens, Dents de Bertol, Bouquetins

Confort et tranquilité à 3311 m	 Sources: galerie cas-ne
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La cabane et son fonctionnement
On se chauffe au bois et on s’éclaire grâce 
à des panneaux solaires et à des batteries 
qui accumulent de l'énergie. Au prin-
temps et au début de l'été, il faut récupé-
rer la neige en attendant que le névé qui 
approvisionne la cabane ne commence à 
fondre. 

Comme la cabane est située à une altitude 
très élevée, les variations de température, 
le vent, les précipitations et le rayonne-
ment génèrent des déficiences de manière 
beaucoup plus fréquente qu’en plaine. La 
gestion des pannes ou avaries représente 

la partie la plus importante de l’activité du 
préposé. 

Lors du week-end d’ouverture en juin 
et de fermeture en septembre, un tra-
vail particulier consiste à contrôler les 
21 points de mesures qui se trouvent 
dans les rochers sous la cabane. Toute 
une série de rappels sont nécessaires 
pour atteindre les points à mesurer. Ces 
mesures sont ensuite envoyées à un ins-
titut de surveillance géologique qui en 
fait l’analyse. Fin 2018, la base de la 
cabane apparaît toujours aussi solide  ! 
Un autre travail périlleux consiste à mon-

ter à la prise d’eau située à quelques cen-
taines de mètres à l’est de la cabane pour 
la déneiger et la nettoyer.

Les ravitaillements se font par hélicoptère 
toutes les 3 semaines environ pour l’eau, 
le vin et le pain ainsi que les produits frais.

Patricia avec la collaboration 
d'Anne-Marie et de Jean-Marc

Le préposé Jean-Marc Schouller

Préposé de Bertol depuis 2015, mon travail est orienté vers l’entretien et la 
maintenance de la cabane, afin que la gardienne professionnelle, locataire de 
notre bien, ait à sa disposition un bâtiment en parfait état. Je participe, avec 
des membres du club, aux ouvertures du printemps et de l’été pour aider la 
gardienne à déplacer et ranger, les quelques tonnes de matériel, nourritures 
et boissons. J’y monte 4 à 6 fois en fonction des projets ou pannes, ce qui 
représente 7 à 12 jours sur une année et les montées se font à pied ou à ski.

Lors d’une panne ou problème, je contacte une des entreprises spécialisées 
de la vallée. Maîtres d’ouvrages, guides, restaurateurs, autorités d’Arolla ou 
d’Evolène sont très dévoués à Bertol car elle est intégrée dans le patrimoine 
régional pour les gens de la vallée. 

Sans eux, je ne pourrais tout simplement pas assurer ma mission. Qu’ils en 
soient tous ici chaleureusement remerciés.

La gardienne Anne-Marie Dolivet

J’ai 66 ans et cela fait 11 ans que je gardienne Bertol. Entre deux périodes 
de gardiennage, je me consacre à mes passions. Je fais de la voile en 
Méditerranée ou sur les lacs du Bourget et d’Annecy. C’est la 7ème cabane 
que je gardienne. Les 6 précédentes étaient dans les Alpes françaises. 

Ma journée à Bertol. En été debout à 4h30 et au printemps à 5h30, petit 
déjeuner pour les hôtes, puis ménage de toute la cabane intérieure et exté-
rieure. Le matin je prépare les repas pour le midi et le soir. Au printemps il 
faut faire tomber les glaçons du toit, peller la neige pour « fabriquer » l’eau, 
faire du petit bois pour chauffer, j’ai besoin de 2-3 stères de bois. Dans 
l’intervalle, je fais ma compta, mon administratif, je réponds aux mails, j’or-
ganise le prochain ravitaillement. J’accueille les gens entre midi et 15h puis 
j’ai un petit moment de repos. Le soir après la vaisselle, quand les hôtes ont 
réglé leur pension et que tout est rangé, je vais dormir vers 21h30. 

Selon la fréquentation, j’engage une ou deux personnes pour m’aider et 
aussi régulièrement des bénévoles qui passent quelques jours avec moi. 
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ESCALADE À LA CHARPOUA
Le massif du Mont-Blanc, autrement

LA SUGGESTION DU MOMENT

Bien qu’il se targue en général d’être différent de 
la masse, le grimpeur 2.0 n’est pas à l’abri d’agir lui 
aussi sous une impulsion égo-consumériste. Et s’il est 
un lieu où cette tare menace plus qu’ailleurs, c’est 
bien à Chamonix.

Ce Chamonix  qui attise bien des discussions de couloirs, souvent 
polarisées, oscillant entre graal rêvé et temple de la décadence 
consumériste en montagne. Entre granite de rêve et attente 
sans fin dans les files des télécabines. Un lieu que l’on risque 
de prendre l’habitude de fréquenter la tête dans le topo, sous la 
pression de rentabiliser son week-end du mieux que les installa-
tions le permettent.    

Il est toutefois possible de trouver quelques havres de paix dans 
ce massif le plus (sur)fréquenté des Alpes. Des sanctuaires où 
l’on échappe à ce besoin de faire pour faire et où l’isolement est 
réellement synonyme de communion et de partage.

C’est entre autres le cas de la Charpoua. Dans ce petit refuge 
de 12 places, l’égo n’a pas sa place si tout le monde veut dor-

mir au chaud. Et Sarah, en gardienne non seulement du refuge 
mais surtout de son âme simple et chaleureuse, se garde bien de 
vous prendre de haut. Elle laisse les sommets environnants s’en 
charger.

La Charpoua est bien connue pour sa position stratégique sous 
les Drus, dont la traversée reste une course emblématique haut 
placée dans la liste des coches à réaliser de bien des alpinistes. 
Mais c’est aussi  un refuge à l’avant garde d’un changement qui, 
à l’heure où les effondrements liés à la fonte du pergélisol se 
multiplient dans le massif, apparaît comme un nécessaire retour à 
plus de simplicité dans notre pratique alpine. Ici, la cuisine majo-
ritairement végétarienne permet de s’affranchir du besoin d’un 
frigo gourmand en énergie et l’absence de boissons en bouteilles 
permet de limiter les déchets et les rotations d’hélicoptère. Alors 
les mauvaises langues diront qu’une telle organisation est pos-
sible grâce à un accès quelque peu sélectif et à la péréquation 
des refuges de La Chamoniarde qui soulage la Charpoua d’une 
partie de la pression du chiffre. Peut-être. Mais je préfère croire 
que si ce lieu est si particulier, c’est pour son ambiance mystique 

Dans Monseigneur Lefebvre		 Photo Florence Christe
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et grâce à Sarah, gardienne qui distille subtilement ses encoura-
gements à l’introspection. Pour ceux qui recherchent une autre 
expérience de la montagne, loin de la foule des cabanes “de 
grande capacité” et hors des sentiers battus, la Charpoua repré-
sente un formidable sanctuaire.

En plus des courses classiques et plutôt sélectives qui entourent 
le refuge, quelques escalades de niveau modéré pourront aussi 
satisfaire l’amateur de grandes voies alpines.

C’est notamment le cas de “Monseigneur Lefebvre”qui par-
court sur 300 m les belles dalles fissurées de la pointe 3014 de 
l’Evêque pour une cotation maximale à 6a. Une voie en face 
ouest qui permet de profiter, pour qui veut voir le soleil, d’un 
départ tardif du refuge.

Dans le même niveau de difficulté que Monseigneur Lefebvre, 
la voie “Le joyau et le Lotus” parcourt l’esthétique arête des 
Flammes de Pierre. Un parcours versant soleil cette fois qui peut 
se pratiquer déjà tôt en saison.

L’accès à la cabane lui-même peut constituer un but de course 

en soi, avec un parcours empruntant d’aériennes échelles. Un 
accès alternatif comprenant 3 longueurs d’escalades (4, 4 et 3+) 
permet en outre de réaliser une intéressante boucle en évitant un 
aller-retour sur le même chemin pour se rendre au refuge. Une 
description de cet accès est disponible sur camptocamp (dans la 
description de la voie Le Joyau et le Lotus) ou sur le site web de 
La Chamoniarde

Ressources externes
Mont-Blanc Granite - Tome 3, aux éditions JMEdition (à paraître 
2019)

camptocamp.org, de nombreuses informations et topos sur les 
itinéraires autours de la Charpoua

www.refugecharpoua.wixsite.com/refugecharpoua, l’excellent 
site web de la cabane avec toutes les informations qu’il vous 
faut : accès, conditions, topos, etc.

Valentin Chapuis

L’esthétique profil des flammes de Pierre	 Photo Valentin Chapuis

La Charpoua dominant la Mer de Glace 	 Photo Valentin Chapuis

La suggestion

Monseigneur Lefebvre

	 L’évêque - Pointe 3014

	 Refuge de la Charpoua

	 300 m

	 Ouest

	 6a (5b oblig.)
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Lors d'un trekking au nord de l'Alba-
nie, dans les hautes vallées de Valbona 
et de Theti, j'ai entendu parler pour la 
première fois d'une Anglaise, Edith 
Durham, adulée par les Albanais pour 
son rôle joué dans l'indépendance du 
pays..

A sa naissance en 1863 à Londres, dans 
une famille de neuf enfants, rien ne préfi-
gure son extraordinaire destinée. Le père, 
Edward, brillant chirurgien et la mère, 
Mary, fille d'un pionnier dans la réforme 
de l'enseignement, encouragent leur pro-
géniture, y compris les filles, à utiliser au 
maximum leurs nombreux talents pour 
faire leur chemin dans le monde.

Edith, l'aînée des filles, n'excelle que 
dans des activités « secondaires », le des-
sin et la peinture ; à la mort prématuré du 
père, c'est donc à elle qu'échoit le devoir 
de s'occuper de sa mère.

Nouveau destin
Au dix neuvième siècle dans l'An-

gleterre de l'époque victorienne, il était 
tout-à-fait inhabituel pour les femmes 
de voyager non accompagnées, encore 
moins dans des coins perdus au sud-est de 
l'Europe, dépendant du vacillant Empire 
Ottoman.

C'est ce que fait pourtant Edith 
Durham : elle a presque 40 ans, lorsqu'elle 
s'embarque seule pour la première fois 
vers les Balkans, en août 1900.

Ce premier voyage a pour motif de se 
remettre d'un état dépressif lié à la prise 
en charge continue et peu stimulante de 
sa mère malade. Il va cependant chan-
ger le cours de sa vie et déclencher une 
passion pour ces pays, où elle revint fré-
quemment dans les années qui suivirent, 
jusqu'en 1921.

La Poudrière des Balkans
En 1900, deux anciens grands 

empires sont en pleine effervescence : les 
Habsbourg sont en train de vaciller sous la 
menace des ambitions nationalistes de ses 
différents peuples, Autrichiens, Hongrois, 
Bulgares, Italiens et Slaves. Le suicide du 
Prince héritier Rodolphe en 1889 et l'as-
sassinat de l'Impératrice Elisabeth en1898 
n'aident pas à protéger le blason de la 
Cour Impériale. 

Quant à l'Empire Ottoman, ennemi 
attitré de l'Empire austro-hongrois, il 
est encore en plus mauvaise posture  : la 
bureaucratie est corrompue et l'armée 
en ruine, les soldats ne touchant plus 
leurs soldes. Le Sultan possède des pro-
vinces (les vilayets) à l'Ouest, notamment 
dans les Balkans, mais trop éloignées de 
Constantinople, il les laisse plus ou moins 
livrées à elles-mêmes.

L'Albanie, dont les frontières sont peu 
délimitées, à part sur la côte adriatique, 
en fait partie  ; aucune route importante 
ni voie ferrée ne traversent le pays  : il a 
une réputation de bandistisme. Aussi, peu 
d'étrangers s'y aventurent.

A la découverte des Balkans
Après son débarquement en Dalmatie, 

province slave, où elle sent immédiatement 
qu'elle a un rôle à jouer dans cette partie 
de l'Europe, Edith continue par la Bosnie 
et l'Herzégovine, puis arrive à Cetinje au 
Montenegro, en simple touriste, armée de 
ses bagages et de son attirail de peinture. 

Beaucoup plus tard, elle écrira : «  C'est à 
Cetinje en août 1900 que j'ai commencé 
à tirer un fil de l'enchevêtrement balka-
nique, sans penser combien j'y deviendrai 
par la suite profondément impliquée ».

Elle devient la confidente du roi du 
Montenegro, Nikola, et des membres de 
sa nombreuse famille.

Sa réputation de femme indépendante 
et hautement non conventionnelle com-
mençe lorsqu'elle décide de visiter seule 
le monastère de Ostrog, datant du 17ème 
siècle, situé sur un escarpement mon-
tagneux, à plusieurs heures à cheval de 
Cetinje. Peu de diplomates étrangers et 
encore moins une femme n'avaient osés 
s'aventurer jusque-là ! 

D'autres expéditions suivent, qu'elle 
décrit dans les lettres à sa famille et dans 
ses livres avec un regard réaliste et quasi 
ethnographique : sur les villages des pay-
sans et des montagnards, leurs moeurs, 
leurs vêtements, leurs coutumes et leurs 
lois.

Lors d'un deuxième voyage en 1901, 
elle visite avec enthousiasme la ville de 
Shkodra, au nord de l'Albanie, où elle rési-
dera souvent.

Dans les années qui suivent, elle 
découvre la complexité des provinces 
ottomanes et austro-hongroises, les que-

Mémorial dédié à Edith Duram, au col reliant la vallée de Theti à Tirana   Photo: Heinz Hügli

HISTOIRES DE...

EDITH DURAM
par Nadia Hügli



Ton bulletin - 31

relles entre les différentes religions chrétiennes, musulmanes et 
orthodoxes, les ambitions territoriales des uns et des autres. 

L'Albanie est particulièrement menacée d'annexion par les 
Grecs au sud, les Serbes au nord et les Macédoniens à l'est. Edith 
Durham devient donc le champion de l'indépendance du petit 
pays, indépendance qu'il obtiendra en novembre 1912.

Lors des guerres balkaniques de 1912 et 1913, elle joue un 
rôle important, se dépensant sans compter pour obtenir de 
l'argent de fondations anglaises, pour acheminer elle-même les 
médicaments et la nourriture aux populations affamées, pour 
soigner les blessés dans l'hôpital qu'elle dirige en Macédoine. 
C'est à cette époque qu'elle devient l'une des premières femmes 
correspondantes de guerre, envoyant régulièrement des articles 
aux principaux journaux anglais.

En Angleterre, elle est reconnue en tant qu'experte de la 
région des Balkans, notamment par le succès de son livre « High 
Albania », et épaulée par des amis libéraux réputés au Parlement 

comme Aubrey Herbert et des journalistes de gauche comme 
Henry Nevinson, elle se fait l'avocate du peuple albanais auprès 
des politiciens britanniques. Mais par la suite, ses livres et articles 
furent très controversés, pour des querelles politiques entre 
Libéraux et Travaillistes dont elle fit les frais. 

Dernier voyage
Elle revient en Albanie au printemps 1921, mais trouve le pays 

profondément changé ; épuisée, en partie paralysée et souffrant 
de sciatique, elle n'a plus la force de répondre aux attentes des 
habitants. Elle rentre définitivement à Londres en mai, où elle 
meurt en novembre 1944.

A sa mort, le roi Zog d'Albanie écrivit dans le journal « The 
Times  », qu'avant la venue d'Edith Durham dans les Balkans, 
l'Albanie n'était qu'un mot dans la géographie  ; mais grâce à 
son engagement pour la liberté de ses compatriotes, elle avait 
grandement aidé à créer un nouvel état sur la carte.

« Elle dédia sa vie entière à l'Albanie. Elle nous a donné son 
coeur et elle gagna le coeur de nos montagnards, pour lesquels 
elle avait une sympathie particulière. Encore aujourd'hui, son 
nom est adulée par eux. Les Albanais n'ont jamais oublié - et 
n'oublieront jamais – cette femme anglaise. Dans les montagnes 
qu'elle connaissait si bien, l'écho de sa mort résonnera de som-
met en sommet ».

Contrairement à son pays d'origine, qui l'oublia complé-
tement, Edith Durham fut extrêmement populaire parmi les 
Albanais, qui lui décernèrent le titre de «  Reine du Peuple des 
Montagnes ».

De nos jours encore, ce respect perdure, des places et des 
boulevards dans des villes albanaises portent son nom, ainsi 
qu'un lycée à Tirana. 

Le voyageur peut voir un mémorial en pierre portant son effi-
gie, au passage du col reliant la vallée de Theti à Tirana, dans ces 
fameuses montagnes albanaises qu'elle a tant aimées. 

Sources
Tiré du livre de Marcus Tanner « Albania's Mountain Queen- 

Edith Durham and the Balkans » Ed. I.B. Taurus & Co. 2014

... les Albanais lui décernèrent le titre de 
« Reine du Peuple des Montagnes »
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A travers mes photos, j’essaie de conserver l’émotion et la beauté du moment et du lieu où j’ai la chance de me trouver 
pour pouvoir les partager avec ma famille, mes compagnons d’aventure et mes proches. Ces images permettent de 
redonner vie aux souvenirs et de continuer à savourer les beautés de cette belle nature au retour.

Quelle chance d’avoir pu découvrir avec ma famille la Nouvelle-Zélande, terre fascinante et sauvage aux Antipodes, lors 
d’un périple d’un an entre 2017 et 2018 !.

ÉTÉ ET HIVER EN NOUVELLE ZÉLANDE

Lucie et ses enfants Linnéa, Alice et Lancelot

Taylors Mistake Beach, au bord de l’Océan Pacifique, 31 jan-
vier 2018

Photo prise par Madeleine Wiget, la maman qui était fêtée 
ce jour-là pour ses 70 ans, dans le sable, pacifiquement...

Lucie Wiget

TAUHINU-KOROKIO SCENIC RESERVE
Vue sur Lyttelton, Canterbury 
6 août 2017

ASPIRING NATIONAL PARK
Lumières automnales sur Routeburn Track & Lake Harris 
22 avril 2018

PIONEER HUT, WESTLAND TAI POUTINI NATIONAL PARK
coucher du soleil sur Fox Glacier et la Mer de Tasman 
12 novembre 2017

KOROWAI-TORLESSE TUSSOCKLANDS PARK - CASTLE HILL
13 avril 2018

GLACIER PEAK (3002 M), WESTLAND TAI POUTINI NATIONAL PARK
à la recherche d’un passage à travers les séracs 
12 novembre 2017

MILFORD SOUND, FJORDLAND NATIONAL PARK
Arrivée à Sandfly Point, après 4 jours de marche à travers l’univers 
enchanté de Milford Track 
30 avril 2018

MILFORD TRACK, FJORDLAND NATIONAL PARK
Ma fille Alice perdue au milieu des forêts chevelues du parc 
28 avril 2018



PROGRAMMES DES ACTIVITES DE LA SECTION
Il faut consulter le programme sur le site web de la section pour connaître le détail des courses annoncées ici. Il faut aussi savoir que des 
courses sont ajoutées en cours d’année, que certains groupes ne finalisent leur programme qu’à court terme et que des annulations 
ou modifications de programme ne sont pas exclues. Pour les courses de l’OJ voir aussi le site web ojneuch.ch

COURS EN JUILLET ET AOÛT 2019
date durée diff. cours organisateurs
Sa 6 juil.  2 jours Cours de grimpe alpine avancé Valentin Chapuis 
Sa 13 juil.  2 jours F Cours de grimpe alpine - Initiation Ludovic Crotto-Migliett 

COURSES EN JUILLET ET AOÛT 2019
groupe date durée type diff courses organisateurs

Dames Je 4 juil.  1 jour Rd T2 Les bisses de Grächen Mierta Chevroulet, Jacqueline Moret-
Scheidegger

Dames Je 11 juil.  1 jour Rd T2 Schwenden - Seebergsee - Zweisimmen Katy Helary, Christine Barny
Dames Ma 16 juil.  1 jour RdA T2 Champéry-Morgins Marielle Viredaz, Christiane Gretillat

Dames Ve 26 juil.  2 jours Rd T2 Grindelwald - Grande Scheidegg - 
Meiringen Odile Rames, Hélène Badstuber

Dames Ma 30 juil.  1 jour Rd T2 Chrindi par Cheibehore - Stockhorn - 
Chrindi Katy Helary, Christine Barny

Dames Me 7 aoû.  1 jour Rd T3 Du Lac Noir par la Salzmatt au sommet du 
Kaiseregg 

Malgorzata Galant Wojcik, Sandrine 
Mury

Dames Je 15 aoû.  1 jour Rd F Lac d’Arnon Barbara Gindraux 
Dames Je 29 aoû.  1 jour Rd T2 Signau Röthenbach i.E Hélène Badstuber, Odile Rames

Jeud/A Ma 4 juil. 2 jours RdA T3 Cabanes Vélan et Valsorey et sentier pano-
ramique Guy Quenot et Yves Lachat

Jeud/A Je 4 juil.  1 jour Rd T2 Chuderhüsi en Emmental: Eglise de 
Würzbrunnen + Tour d'observation Jean-Claude Schnörr

Jeud/B Je 4 juil.  1 jour Rd T1 Région  First - Grande Scheidegg Willy Schaer
Jeud/A Je 11 juil.  1 jour RdA T3 Augsmatthorn Werner Frick
Jeud/B Je 11 juil.  1 jour Rd T1 Trient - Pied du Glacier - Trient Robert Thiriot 
Jeud/A Di 14 juil. 3 jours A F Bishorn 4153m par la Cabane Tracuit Jacques Isely et Silvio Nadig

Jeud/A Je 18 juil. 1 jour Rd T2-T3 Tour de l'Arête de l'Argentine depuis 
Solalex Stephane Jeanrichard

Jeud/B Je 18 juil. 1 jour Rd T1 Cudrefin les Trois Lacs Alex Reichard

Jeud/A Je 25 juil.  1  jour Rd T2-T3 Schänis - Hochmatt par crête est et Cheval 
Blanc Jürg Franz et Pierre-Alain Brand

Jeud/B Je 25 juil.  1 jour Rd T1 La Tour de Molière Roger Burri

Jeud/A Ma 30 juil.  1 jour Rd T3 Oeschinensee - Fründhütte depuis la sta-
tion télécabine Oeschinensee Jürg Franz et José Canale

Jeud/B Je 1 aoû. 1 jour Rd T1 La Vue des Alpes - Mont d'Amin - la 
Bessonnière Michel Kohler 

Jeud/A Je 8 aoû. 1 jour Rd T2 Les Marécottes - Col de Barberine - Lac 
Emosson Stéphane Jeanrichard

Jeud/B Je 8 aoû. 1 jour Rd T1 Le Mont Fort - les Ruinettes Willy Schaer

Jeud/A Lu 12 aoû.  3 jours RdA T3-T4 Tour du Col de la Furka - Realp-
Rotondohütte - Siedelenhütte - Tiefenbach Jacques Isely et Jean-François Zürcher

Jeud/A Je 15 aoû. 1 jour Rd T2 Du Pays d'Enhaut à Inthyamon - Rossinière 
- La Bra-Georges Hansueli Weber

Jeud/B Je 15 aoû. 1 jour Rd T1 Région d'Echallens François Röösli
Jeud/A Je 22 aoû.  1 jour RdA T2-T3 Tour des Rochers-de-Nay Jean-François Zürcher et Gino Salvi
Jeud/B Je 22 aoû.  1 jour Rd T1 La Sagne - Mont Racine Sentier des Statues Georges Crevoisier 

Jeud/A Je 29 aoû.  1 jour Rd T2 Le bouquetin du Guggisberg: Beatenberg - 
Gemmenalphorn - Niederhorn Alfred Strohmeier et José Canale

Jeud/B Je 29 aoû.  1 jour Rd T1 Crêtes du Moléson Gilbert Broch

Lundi-x Lu 1 juil.  3 jours A PD D'Arolla à Ferpècle par les cabanes Bertol 
et Dt B/complet 

Jean-Claude Lanz, Mary-Jeanne 
Robert

Lundi-x Lu 8 juil.  1 jour Rd T3 Les Cornettes de Bise Nadia Hügli-Valois 
Lundi-x Di 14 juil.  3 jours A F Bishorn/complet Adrien Ruchti, André Pahud
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Lundi-x Lu 22 juil.  3 jours RdA T3 Naafkopf et frontières orientales Jacques Isely, André Pahud
Lundi-x Lu 12 aoû.  2 jours Rd T3 Cabane de Valsorey et sentier panoramique Barbara Gindraux, Claudine Munday
Lundi-x Lu 26 aoû.  1 jour RdA T3 Wildgärst Adrien Ruchti, René Miorini
OJ Lu 8 juil.  5 jours A  Semaine d’Alpes facile Susten Benno Treier, Célestin Vallat
OJ Lu 12 aoû.  5 jours E  Semaine de longues voies Aoste Yann Smith, Dimitri Boulaz
OJ Sa 17 aoû.  2 jours A  Week-end d’alpinisme Alphubel Sébastien Grosjean, Simon Peitsch

OJ Sa 24 aoû.  2 jours A  Week-end d’alpinisme jeunes Ojiens 
Wildstrubel John Park, Christelle Marceau

OJ Sa 31 aoû.  2 jours A  Week-end d’alpinisme Weissmies Christelle Marceau, Valentin Chapuis
Section Ma 2 juil.  2 jours RdA T3 Découverte de la cabane de Saleinaz Albertino Santos, Etienne Uyttebroeck

Section Ve 5 juil.  3 jours A AD Biancograt (4049m) & Piz Palü (3900m)/
complet Lucie Wiget Mitchell, Cédric Singele

Section Ve 5 juil.  1 jour Rd T3 Dent de Bourgo en boucle par la crête des 
Merlas Claudine Munday 

Section Sa 6 juil.  2 jours RdA T3 D'Adelboden à Zweisimmen/complet Marie-Claude Borel Charpilloz, Adrien 
Ruchti

Section Di 7 juil.  Matin. VTT 2moy. Sortie VTT au Creux du Van Manuele Mandrile 

Section Lu 8 juil.  6 jours Rd T3 Randonnées autour de Bivio (Grisons), 
semaine A David Aeschimann 

Section Sa 13 juil.  2 jours A PD Dossen (3138m) par le Dossengrat/complet Christelle Godat, Christophe Leuba

Section Sa 13 juil.  2 jours E 6b Viens jouer des castagnettes: La Dent de 
Morcles Vincent Ischer 

Section Je 18 juil.  2 jours A AD Dent d'Hérens (4171m) : Arête de 
Tiefmatten/complet Diego Buss 

Section Ve 19 juil.  3 jours E 6a Grimpe au Sanetsch Simon Perritaz 

Section Ve 19 juil.  2 jours Rd T2 Deux Jours à Taney - Le Grammont - Les 
Cornettes Bruno Mayques 

Section Sa 20 juil.  2 jours A PD Un 4000 au pied du Mont-Blanc/complet Baptiste Delhove, Simon Schneider

Section Ve 26 juil.  2 jours A PD Allalinhorn (4027m) par le Hohlaubgrat/
complet Christelle Godat 

Section Sa 27 juil.  2 jours A PD Weissmies (4023m) arête sud-est Bernhard Spack, Martin von Arx

Section Ma 30 juil.  6 jours Rd T3 Randonnées autour de Bivio (Grisons), 
semaine B David Aeschimann 

Section Je 1 aoû.  1 jour RdA T4 La Dent D'Oche 2221m en boucle Stéphane Lorimier 

Section Sa 3 aoû.  2 jours A D Gelmerhörner Emmanuel Onillon, Ludovic Crotto-
Migliett

Section Ve 9 aoû.  3 jours Rd T3 Le tour des Dents du Midi Bruno Mayques 

Section Sa 10 aoû.  2 jours A AD Mt Blanc de Cheilon en traversée arête 
E>>SW Baptiste Delhove, Simon Schneider

Section Sa 10 aoû.  2 jours A D Aiguille Sans Nom: Arête Sud Lucie Wiget Mitchell, Tommy 
Carozzani

Section Sa 17 aoû.  2 jours E 5a La Diagonale du Fou: Grimpe à Uechenen Vincent Ischer, Xavier Denys
Section Sa 17 aoû.  2 jours E 6a Première de cordée Florence Christe, Lydiane Vikol
Section Sa 17 aoû.  2 jours A 5b Salbitschijen Jean-Michel Oberson 
Section Sa 17 aoû.  1 jour E 5c Roche-aux-Crocs petit secteur et grillades Joëlle Fahrni, Vanessa Geronimi
Section Ve 23 aoû.  1 jour Rd T1 La Dent de Vaulion Bruno Mayques 

Section Sa 24 aoû.  2 jours A 6a Galenstock : Galengrat-Verschneidung Tommy Carozzani, Ludovic Crotto-
Migliett

Section Sa 24 aoû.  2 jours A PD Tschingelhorn (3562m) Olivier Voirol, Rolf Eckert
Section Sa 24 aoû.  1 jour Fer K4 Via ferrata d'Allmenalp Adrien Ruchti 

Section Sa 24 aoû.  2 jours E 6a Escalade au Hannibalturm et Gross 
Bielenhorn Martin von Arx, Bernhard Spack

Section Sa 24 aoû.  2 jours E 5b Escalade et longues voies alpines au 
Wiwannihorn Xavier Denys, Vincent Ischer

Section Ve 30 aoû.  1 jour Rd T1 Fleurier - Le Chasseron - Fleurier Bruno Mayques

Les Jeudistes et les Dames organisent en outre des sorties hebdomadaires comme suit:

groupe date diff. activité organisateurs
Jeudistes/PM les jeudis  T1 Sortie facile Gilbert Jornod, 079 510 74 73, giljornod@bluewin.ch
Dames les vendredis  T1 Sortie facile Eliane Meystre, 079 543 41 43, eliane-meystre@bluewin.ch
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Solution de Ton bulletin 2019/3

Il s’agit du Dom des Mischabel (4545 m). L'image montre la 
face N du Dom éclairée par le soleil matinal. Sur la ligne d'ho-
rizon qui part à gauche du sommet on voit d'autres sommets 
majeurs du massif des Mischabel.

La photo est de Valentin Chapuis

Le tirage au sort parmi les réponses justes a donné comme 
gagnant du concours: Jean-Claude Lanz du Landeron. Qui reçoit 
le bon de 50 CHF à faire valoir chez Vertical Passion.

38 - Ton bulletin

QUIZ

Ce clocher n'est pas un des Clochers des Planereuses, mais il est tout près. Tu reconnais ce sommet qui émerge des nuages? Alors 
envoie un message à quiz@cas-neuchatel.ch en donnant le nom du sommet. En cas de réponse juste, tu participes à un tirage au sort 
pour gagner un bon de 50 CHF à faire valoir chez Vertical Passion à la Chaux-de-Fonds ! Participation jusqu’au 20 juillet.
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Bertol, 3311 m, 80 pl.
G : Anne-Marie Dolivet
T : 076 711 19 22
E : cabane.bertol@gmail.com

Saleinaz, 2691 m, 48 pl.
P : Etienne Uyttebroeck
T : 032 853 64 87
M : 076 557 64 56
E : saleinaz@cas-neuchatel.ch

Perrenoud, 1419 m, 23 pl.
P : Dominique Gouzi
T : 032 725 11 34
M : 079 621 28 07
E : perrenoud@cas-neuchatel.ch

Voir www.cas-neuchatel.ch > cabanes

Cabane Perrenoud
Gardiennage la plupart des weeks-ends
Cabane de la Menée 
Occupations ponctuelles

Chalet des Alises 
Occupations ponctuelles

Appartement d’Arolla Le Panorama 
Occupations ponctuelles

Cabane de Saleinaz 
Gardiennage en été, du 15 juin au 15 septembre. Sinon, local d’hiver ouvert.

Cabane Bertol 
Gardiennage en été, du 22 juin au 8 septembre 2019. Sinon local d’hiver ouvert.

Arolla, 2000 m, 6 pl.
P : François Byrde
T : 033 345 02 12
E : panorama.casne@gmail.com

Menée, 1292 m, 20 pl.
P : Martine Droz
T : 079 793 21 51
martine.droz@bluewin.ch

Alises, 1000 m, 10 pl.
P : Marie-Jo Diethelm
T : 032 853 43 74
E : hmncdiethelm@net2000.ch

APPEL AUX CONTRIBUTIONS 
Envoie-nous tes contributions à bulletin@cas-neuchatel.ch. Textes et photos sont 
les bienvenus. Nous publions régulièrement ci-dessus une photo reçue (qualité 
min 2 MB).

Les beaux tableaux en façade à Saleinaz et la cheminée incriminée	 Heinz Hügli
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